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Bourse des Éleveurs 
remise à une étudiante 
de Chaudière-
Appalaches
La bourse d’Excellence des Éleveurs de porcs du 
Québec a été remise, ce! e année, à Mme Lau-
ry-Anne Michaud, une étudiante en agroécono-
mie de l’Université Laval à Québec, récompensée 
pour ses résultats généraux et ses compétences 
acquises notamment en produc  on porcine.

Issue du milieu rural de Saint-Roch-des-Aulnaies, en Chaudière-Appalaches, 
d’où s’y est installé son grand-père et ses oncles pour assurer la con  nuité de 
la ferme lai  ère, Laury-Anne Michaud a témoigné de son intérêt grandissant 
pour la produc  on animale, dont le secteur porcin pour lequel elle compte 
bien s’engager professionnellement.

Dans une le! re, elle a remercié les Éleveurs pour leur générosité et pour 
encourager une relève qualifi ée à s’inves  r dans le secteur porcin. « Merci de 
croire en nous et de vouloir faire une diff érence. La générosité dont vous faites 
preuve est essen  elle dans un milieu universitaire comme le nôtre. Je garderai 
toujours à l’esprit l’importance de donner au suivant », a témoigné Laury-Anne 
Michaud.
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MOT DU PRÉSIDENT

Maintenir une 
filière forte et
dynamique
Ce fut un printemps haut en émotion. 
La pandémie de la COVID-19 a créé 
de nombreuses répercussions sur nos 
fermes, mais également pour 
l’ensemble de notre secteur et de 
notre société. 

Très tôt, nous avons été reconnus 
comme un service essentiel pour la 
population. Cette reconnaissance 
venait aussi avec son lot de défis. La 
propagation du coronavirus a 
entraîné notamment la fermeture 
temporaire de l’usine de transforma-
tion de Yamachiche et le ralentisse-
ment de presque toutes les autres 
usines. 

La priorité : définir des stratégies 
pour assurer la santé et la sécurité 
des travailleurs dans les fermes et les 
usines ainsi que récupérer la capacité 
d’abattage. Chez plusieurs entre-
prises, il aura fallu user d’ingéniosité 
pour mettre en place des solutions. 
Avec 130 000 porcs en attente, 
l’enjeu était de taille.

En adoptant, dans un court délai, 
trois protocoles, la Santé publique est 
venue assurer l’implantation de 
conditions favorables pour la sécurité 
des travailleurs et le maintien des 
activités de l’industrie. Au moment 
d’écrire ces lignes, la situation s’est 
stabilisée et les perspectives de 
réduction du nombre de porcs en 
attente sont positives. 

Des conséquences 
majeures pour la filière
Les impacts de la pandémie ont 
affecté tout le monde. Les éleveurs 
ont dû adapter leur façon de gérer 

leur entreprise afin de respecter les 
nouvelles mesures de distanciation 
sociale. Ils ont aussi dû faire face à 
une chute draconienne des prix, du 
moins, au début de la crise, et à l’in-
certitude causée par la contestation 
des acheteurs de la formule de prix 
basée sur le cut-out. S’ajoute à cela, 
la problématique centrale des porcs 
en attente. 

Autant pour les éleveurs que les 
transformateurs, la crise n’est pas 
finie. Nous vivons et allons vivre, 
dans les prochaines semaines, voire 
dans les prochains mois, une situa-
tion d’incertitude et de stress. Plu-
sieurs questions demeureront sans 
réponse. Quels seront les possibles 
impacts d’une deuxième vague de la 
COVID-19 sur notre industrie? 
Devra-t-on en venir à de l’abattage 
humanitaire?

Bien que la situation reste incertaine, 
les éleveurs, tout comme les abat-
toirs, ont fait leur part pour assurer le 
maintien de leurs activités. La filière a 
assumé ses responsabilités et 
absorbé les coûts supplémentaires. 
Du côté des éleveurs, les perspectives 
de revenu ne sont pas prometteuses, 
et une intervention substantielle de 
l’ASRA est à prévoir. 

En conférence de presse le 23 avril 
dernier, le Conseil canadien du porc 
demandait une aide spéciale de 
675 millions de dollars au gouverne-
ment fédéral pour compenser les 
pertes subies par les éleveurs en rai-
son de la COVID-19. Le 5 mai, le gou-
vernement canadien a fait une 
première annonce, dont 50 millions 
de dollars étaient attribués aux éle-

veurs porcins pour gérer le bétail en 
réserve dans les fermes et 77,5 mil-
lions de dollars allaient aux transfor-
mateurs pour accéder à davantage 
d’équipements de protection indivi-
duelle et pour s’adapter aux proto-
coles sanitaires. Les sommes prévues 
pour la production porcine étaient 
très modestes. Pour l’instant, il y a 
peu d’argent qui va être accessible 
pour les éleveurs. 

Il est clair que le secteur a besoin 
davantage d’aide des gouvernements 
pour passer à travers cette crise sans 
précédent. Il devient impératif de 
retrouver et de rebâtir un environne-
ment d’affaires favorable aux 
investissements. 

Quand les priorités divergent
Dans les dernières semaines, on a vu 
émerger un désaccord quant aux priori-
tés qui devraient nous animer. Alors 
que pour les acheteurs, cela passait par 
le prix; pour les éleveurs, c’était le 
nombre de porcs en a  ente. Ce  e 
divergence d’opinions nous a menés 
devant la Régie des marchés agricoles. 
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David Duval 
Président
Les Éleveurs de porcs du Québec

Nous avons exprimé notre volonté de faire notre part dans 
ce  e crise, notamment en off rant des porcs à moindre coût 
pour favoriser la réalisa" on d’heures supplémentaires. Cela 
aura permis, entre autres, le 30 mai, d’aba  re près de 
10 000 porcs addi" onnels. 

Cependant, lorsque l’on remet en ques" on la formule de prix 
actuelle, nous nous demandons comment il est possible d’ou-
blier la situa" on d’avant. On oublie trop vite que trop peu 
d’éleveurs ont couvert leur coût de produc" on au cours des 
quinze dernières années. 

Pourtant, l’entrée en vigueur de la nouvelle conven" on avait 
off ert le souffl  e qui nous manquait. Ce gage d’un avenir plus 
prome  eur pour les producteurs a été le premier signal pour 
relancer les inves" ssements qui doivent être faits sur les 
fermes. 

Pour nous, la formule de prix basée sur le cut-out est pré-
cieuse et doit être conservée. Nous devons, en tant que fi lière, 
être capables de contrer vents et marées. Être en mesure 
d’avoir une meilleure répar" " on des revenus et des risques en 
provenance des marchés. 

La formule de prix vient justement répondre à ce besoin et 
off re de l’espoir aux éleveurs. L’espoir de produire selon  nos 
coûts de produc" on, d’avoir le choix de notre modèle d’af-
faires, de récupérer certaines pertes fi nancières subies dans 
les dernières années, de dégager des marges de profi t afi n de 
pouvoir moderniser nos installa" ons et de les conformer aux 
normes du bien-être animal et, bien entendu, d’être en 
mesure de préparer une relève pour nos entreprises.

Ainsi, il faut être en mesure d’u" liser les bons ou" ls pour 
répondre aux besoins actuels du secteur. L’u" lisa" on du mau-
vais moyen n’envoie pas un bon signal aux producteurs. Ce 
n’est pas rassurant pour notre relève, pour notre avenir et 
pour le main" en d’une fi lière forte et dynamique. 

Chacun doit faire sa part
Ce  e crise nous aura permis de nous rappeler les défi s aux-
quels nous sommes confrontés. L’ampleur de ces derniers 
nous oblige à regarder en avant et à nous retrousser les 
manches. 

Pour stabiliser la capacité d’aba  age et pour s’adapter à la 
nouvelle réalité qu’implique la COVID-19, les acheteurs ont 

fait un travail remarquable, même si ce ne fut pas sans défi s ni 
coûts supplémentaires. 

Les travailleurs des usines de transforma" on, même si la 
situa" on n’était pas facile, se sont présentés au travail. À eux 
seuls, ils demeurent la clé pour retrouver la capacité d’abat-
tage d’avant la crise et pour réintroduire les ac" vités à valeur 
ajoutée, qui sont importantes pour les transformateurs. 

Les éleveurs, quant à eux, ont fait preuve d’une très grande 
pa" ence, d’un beau travail d’équipe et d’une excellente colla-
bora" on. Je leur en suis très reconnaissant et je ne puis être 
plus fi er de les représenter.

De belles occasions se présentent sur les marchés, il nous faut 
obtenir un appui formel des gouvernements pour maintenir, 
voire même consolider notre industrie porcine. L’avenir de 
notre fi lière en dépend. 

Les travailleurs des usines, même si la situa  on n’était pas 
facile, se sont présentés au travail. Les éleveurs, eux, ont fait 
preuve d’une grande pa  ence et d’un beau travail d’équipe. 

Je leur en suis reconnaissant et fi er de les représenter.
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ÉLEVEURS DE PORCS DU QUÉBEC
Martin Archambault, rédacteur en chef du magazine Porc Québec  marchambault@leseleveursdeporcs.quebec

NOMINATION DE M. SIMON GUILLEMETTE 
COMME DIRECTEUR GÉNÉRAL ADJOINT

Les Éleveurs de porcs du Québec ont le plaisir 
d’accueillir M. Simon Guilleme  e au poste de 
directeur général adjoint qui est entré en fonc! on 
le 8 juin.

Détenteur d’un baccalauréat en urbanisme et d’une maîtrise en administra! on des aff aires 
pour cadres (MBA), M. Guilleme  e terminera sous peu une maîtrise en ges! on de projets. 
En tant que ges! onnaire, il cumule plus de 11 ans d’expérience dans la ges! on de projet et 
d’équipes pluridisciplinaires au sein de secteurs privés, tels que Vidéotron, et publics, au 
service de l’urbanisme de la Ville de Belœil. Il est notamment reconnu pour son intégrité et 
son souci du détail.

« Je suis heureux d’entreprendre ce nouveau chapitre aux Éleveurs de porcs du Québec. J’ai 
hâte de pouvoir collaborer, avec tous, à l’a  einte des objec! fs collec! fs. Dans le contexte 
actuel, nous devrons user de créa! vité, et je suis prêt à relever le défi  avec vous », a com-
menté M. Simon Guilleme  e. 

M. Simon Guillemette

BENOÎT DÉSILETS NOMMÉ DIRECTEUR DES AFFAIRES ÉCONOMIQUES

M. Benoît Désilets a été nommé au poste de directeur des Aff aires économiques. Il est en fonc! on depuis le 19 mai.

M. Désilets possède une solide expérience de plus de 30 ans dans des postes de ges! on et de conseiller au sein d’associa! ons 
de productrices et de producteurs agricoles ainsi que d’associa! ons professionnelles de l’industrie de l’agroalimentaire.

Il s‘est joint à la Fédération des producteurs de porcs du Québec, en 1986, en tant 
que conseiller économique. Il a ensuite occupé les fonctions de directeur général 
adjoint de 1988 à 1992, puis de directeur général de 1993 à 2001. Il a coordonné 
différentes équipes, dont les travaux ont eu une influence positive sur la législa-
tion, sur la règlementation ainsi que sur les programmes et les politiques agricoles 
et agroalimentaires.

« Je suis très heureux de contribuer de nouveau à cette remarquable production 
que je connais bien et que j’ai toujours aimée. Je suis conscient que les éleveurs 
s’attendent à beaucoup de leur organisation et je tiens à les assurer de mon enga-
gement à tout mettre en oeuvre pour bien servir leurs intérêts et ceux de leur 
organisation », a commenté Benoit Désilets au moment de sa nomination. 

M. Benoît Désilets est le nouveau directeur des 
Affaires économiques des Éleveurs de porcs du 
Québec.

L’AGA des éleveurs repoussée en novembre
En raison de la pandémie de la COVID-19, l’assemblée générale annuelle des producteurs visés par le plan conjoint, ini! ale-
ment prévue pour les 4 et 5 juin, a été reportée aux 5 et 6 novembre. Les Éleveurs ont dû du même coup annuler la tenue du 
forum stratégique et l’assemblée semi-annuelle qui devaient se tenir durant ces mêmes journées de novembre. 

Nouveaux employés aux Éleveurs
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ÉLEVEURS DE PORCS DU QUÉBEC
Patricia Gagnon, conseillère en marketing aux Éleveurs de porcs du Québec  pgagnon@leseleveursdeporcs.quebec

LE PORC DU QUÉBEC :

UNE MARQUE INSPIRANTE, 
RÉCONFORTANTE ET 
SOLIDAIRE

En cette période de grand 
bouleversement, Le porc du Québec 

a su s’adapter en redéfinissant 
son approche auprès des 

consommateurs d’ici.

Dans le but de diver  r nos abonnées sur Facebook, la 
marque a créé des jeux comme les « mots cachés ». Ce! e 
publica  on a généré beaucoup d’engagements avec 250 
commentaires et une portée de 7 000 personnes. Des mes-
sages pour souligner le travail des éleveurs et des rece! es 

inspirantes sont aussi mis à l’honneur sur les médias 
sociaux. C’est d’ailleurs la publica  on où l’on remerciait les 
éleveurs et les transformateurs pour leur travail qui a 
obtenu la meilleure portée, soit de 82 000.

Les habitudes de consomma  on et de vie des Québécois 
ont changé rapidement. Les Québécois cuisinent beaucoup 
plus, ils veulent plus que jamais encourager les producteurs 
locaux et cherchent du réconfort.

C’est dans ce! e op  que que la marque a augmenté la 
cadence de ses publica  ons sur Facebook et Instagram afi n 
d’y être présente tous les jours. De plus, l’infole! re est, 
quant à elle, publiée toutes les semaines et traite de plu-
sieurs sujets : le jardinage à l’intérieur, des trucs pour amé-
liorer ses habiletés en cuisines et des ac  vités à faire en 
famille par exemple. Une pe  te mine d’or pour les 
14 850 abonnés.

Mots cachés, messages et recettes inspirantes
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Les Éleveurs de porcs du Québec, en partenariat avec les 
transformateurs, ont chaleureusement collaboré à l’ini-
tiative créée par La Tablée des Chefs « Les Cuisines Soli-
daires ». Un don de 37 500 $ a permis de cuisiner 89 000 
repas de braisés de porc du Québec.

Le président des Éleveurs de porcs, David Duval, a d’ailleurs par  -
cipé à une vidéo réalisée par les Cuisines Solidaires dans laquelle il 
souligne le travail de l’ensemble de la fi lière.

« Je   ens à remercier tous les employés du secteur porcin, de l’éle-
veur jusqu’à l’employé de transforma  on de la viande.  Tous 
ensemble, nous assurons ce besoin essen  el de nourrir la popula-
  on du Québec, tout en faisant travailler des gens d’ici. »

L’objec  f des Cuisines Solidaires était de créer 800 000 repas pour 
les plus démunis. Finalement ce sont plus de 1,6 million de repas qui 
seront préparés et acheminés aux Banques alimentaires du Québec. 
Plus que jamais, chaque geste de générosité compte! 

Puisque cuisiner Le porc du Québec est une excellente façon d’en-
courager les produits d’ici, plusieurs ini  a  ves sont mises de l’avant 
pour inspirer les consommateurs. Un visuel ludique, représentant un 
nez de cochon qui se transforme rapidement en point de géolocalisa  on 
est u  lisé sous forme de bannières numériques sur le Web, et inclut des 
rece" es réinventées. L’idée a aussi été déployée sur les médias sociaux 
des Éleveurs de porcs afi n de promouvoir l’achat local. 

Encourager 
les produits d’ici

UN DON DE 15 000 KG DE VIANDE DE PORC 
POUR LES CUISINES SOLIDAIRES
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ON S’ÉPAULE : UNE CAMPAGNE 
QUI FAIT LA DIFFÉRENCE

Dans un moment comme celui que nous vivons, ce qui compte le 
plus, c’est qu’on s’épaule les uns les autres. Le porc du Québec a 
créé un symbole fort et rassembleur, une icône unique à la marque 
qui pourra perdurer bien au-delà de la pandémie actuelle.

C’est en collabora  on avec la nouvelle agence de publicité avec 
laquelle font aff aires les Éleveurs, Cosse" e, que la campagne 
On s’épaule avec son propre logo, perme" ant d’illustrer la solida-
rité, ont été créés. Un ruban de sensibilisa  on symbolise le sou  en 
des  né à un organisme humanitaire, médical ou poli  que que l’on 
peut retrouver en diff érentes couleurs ou mo  fs variés. Il s’avère 
que le logo con  ent déjà un ruban de sensibilisa  on! L’image 
ci-dessous démontre l’icône, un symbole simple et fort. 

Dans la foulée de la créa  on de ce symbole, une campagne d’en-
traide a été mise en place et une vidéo de 30 secondes a été 
produite.

La vidéo a été diff usée du 9 au 24 mai. Le message fait un parallèle 
entre les rues désertes lors du confi nement, devenant un peu plus 
achalandées pendant le confi nement strict, et des milliers d’as-
sie" es qui elles restent vides. La vidéo se poursuit en montrant 
des portes de maisons ou d’appartements, devant lesquelles sont 
déposées des sacs roses à l’effi  gie du porc du Québec, symbolisant 
un repas amené à une personne qui en a besoin. La vidéo se ter-
mine avec l’annonce d’un don majoré à 100 000 $ aux Banques 
alimentaires du Québec, et encourage les gens à donner, s’ils le 
peuvent. 

Ce" e campagne, incluant une vidéo de 30 secondes, a été diff usée 
sur les grands réseaux (télé, Web et médias sociaux). Ce sont 75 % 
des Québécois qui ont vu ce message en moyenne à 5 reprises. Sur 
Facebook, la publicité a eu une portée de plus d’un 1,7 million de 
personnes et a généré plus de 90 000 visionnements. Une ban-
nière Web a de plus été produite et une page de publicité a été 
diff usée dans le Journal de Montréal et le Journal de Québec. En 
parcourant l’ar  cle, le lecteur découvrait cinq magnifi ques por-
traits d’éleveurs de porcs, des familles d’entrepreneurs passionnés 
et engagés, faisant rayonner la produc  on porcine. En ces temps 
où la solidarité est si importante, les Éleveurs s’impliquent plus 
que jamais dans leur communauté!

Avec toute ce" e solidarité, ça va bien aller! 
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ÉVÉNEMENT
Marie-Claude Durand, agente aux communications et aux événements  marie-claude.durand@aqinac.com

Le comité directeur du Porc Show confi rme qu’il y aura bel et bien 
un Porc Show en décembre dans une formule probablement 
mise à jour pour tenir compte du contexte de la COVID-19. Voici 
le message du comité directeur à ce sujet.

Message du comité directeur Le Porc Show

Bonjour à tous,

Au moment d’écrire ces lignes, le nombre de personnes infectées 
par la Covid-19 est en diminu  on et les mesures de préven  on 
des gouvernements évoluent de jour en jour.

Nous ne sommes donc pas encore en mesure, à ce jour, de confi r-
mer la formule que prendra Le Porc Show en décembre 2020 : 
rencontre physique ou formule numérique, mais nous pouvons 
tout de même affi  rmer que l’événement aura bel et bien lieu, et 
que la qualité sera au rendez-vous. 

Des rencontres virtuelles ont eu lieu pour les diff érents comités, 
et un excellent programme préliminaire de conférences est 
même déjà établi. Au moment où vous lirez ce message, les 
conférenciers auront déjà tous été contactés. 

Nous vous demandons donc de nous faire confi ance à nouveau. 
Sachez que toutes les avenues sont analysées et que l’ensemble 
de l’organisa  on travaille d’arrache-pied afi n de créer un événe-
ment qui sera à la hauteur des a# entes de nos par  cipants.

Nous vous   endrons informés le plus rapidement possible de la 
formule qui sera privilégiée, selon les direc  ves qui seront émises 
par la Santé publique et les gouvernements. 

Sébas  en Lacroix
Président du comité directeur Le Porc Show 

Il y aura un Porc Show 
en décembre 2020

PCQP_2020-06-26_012_PorcShow.indd   12PCQP_2020-06-26_012_PorcShow.indd   12 20-06-05   10:1020-06-05   10:10



Juin 2020  Porc Québec  13

COHABITATION
Martin Archambault, rédacteur en chef du magazine Porc Québec  marchambault@leseleveursdeporcs.quebec

La bonne gestion 
des animaux morts, 
un enjeu de cohabitation

L’élimination  des  animaux  morts  n’est  assurément  pas 
l’aspect  de  l’élevage  le  plus  prisé,  puisqu’il  se  trouve  à 
l’opposé de la nature même de ce que s’efforce de réussir 
un  éleveur  sur  sa  ferme.  En  matière  de  cohabitation, 
cependant,  ce  passage  obligatoire  de  la  régie  d’élevage 
prend  une  toute  autre  dimension  pour  Monsieur  et 
Madame-Tout-le-Monde. 

Cette situation à laquelle doivent régulièrement faire face 
les  éleveurs  n’est  pas  perçue  de  la  même  façon  par  le 
grand public. Si, pour un éleveur, une des bonnes façons 
d’éliminer les porcs est de les placer dans un bac de récu-
pération  au  bord  du  chemin,  pour  un  œil  externe,  qui 
pourrait  apercevoir  des  carcasses  d’animaux  débordées 
d’un  bac,  cela  a  de  quoi  surprendre  et  peut  susciter  de 
nombreuses  interrogations sur  le traitement réservé aux 
animaux.

Sauvegarder l’opinion publique
Les gens peuvent ainsi se questionner sur le sort réservé 
aux  porcs,  sur  la  quantité  de  bêtes  qui  meurt  sur  les 
fermes ou encore sur les circonstances de leur mort. Cer-
tains  témoins  vont  même  à  dénoncer  cette  pratique 
auprès  des  journalistes  et  dans  les  médias  sociaux, 
contraignant  les  Éleveurs  de  porcs  à  intervenir  sur  la 
place publique pour  remettre  les  choses en perspective 
et éviter une mauvaise presse à tout prix.

Éviter toute légiféra  on
Une mauvaise opinion publique viendrait nuire à  l’image 
de l’ensemble des producteurs de porcs qui sont d’ailleurs 
inscrits  dans  une  démarche  de  responsabilité  sociale 
reconnue,  depuis  quelques  années,  auprès,  non  seule-
ment de la population, mais aussi des instances gouverne-
mentales  et  municipales.  À  l’été  2019,  en  réponse  à  des 
plaintes formulées par des citoyens, des municipalités ont 
envisagé  l’option  d’exiger  aux  éleveurs  qu’ils  éloignent 
leur bac de récupération du bord de la route.

De bonnes pratiques en matière de gestion des animaux morts favorisent les bonnes relations 
en  matière  de  cohabitation.  Elles  peuvent  aussi  contribuer  à  éviter  l’imposition  de  toute 
réglementation  supplémentaire  qui  pourrait  modifier  les  façons  de  faire  actuelles  sur  les 
fermes, dont celle de maintenir le bac de récupération, sur le bord de la route, loin des bâtiments 
pour des mesures de biosécurité.
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Des ac  ons et des ini  a  ves possibles
Les eff orts déployés au fi l des années en ma! ère de valorisa! on 
de la profession et de cohabita! on ont fortement contribué à 
l’améliora! on de l’image de la produc! on porcine au Québec. Il 
importe de préserver toute la reconnaissance acquise en op! mi-
sant notamment les pra! ques pour la disposi! on des animaux 
morts. Plusieurs op! ons s’off rent aux éleveurs :

→ Éviter que les bacs soient visibles en faisant preuve de 
créa! vité pour les me" re à l’abri des regards du public (haie 
d’arbres, murets, écran, etc.). On peut laissez aller son 
ingéniosité (voir photos ci-contre)!

→ S’assurer que les carcasses ne dépassent pas du bac de 
récupéra! on. De ce" e façon, les bacs munis d’un couvercle 
se refermeront complètement.

→ Accroître le nombre de visites de son équarrisseur pour 
récupérer les animaux contribuera aussi à réduire les odeurs 
dégagées durant la saison es! vale.

→ Avoir plus d’un bac de récupéra! on.

→ Posséder un composteur mécanique.

Recherche d’aide pour un composteur
Au sujet du composteur mécanique, sachant que les coûts pour 
en acquérir sont rela! vement élevés, les Éleveurs de porcs du 
Québec eff ectuent actuellement des démarches auprès du 
ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Alimenta! on du 
Québec (MAPAQ) pour obtenir une subven! on en vue de l’achat 
de cet équipement.

Les autres op  ons
Outre la récupéra! on des carcasses, les autres op! ons sont toujours 
possibles. En conformité avec la Loi sur les produits alimentaires, le 
MAPAQ reconnaît actuellement trois autres modes d’élimina! on 
des carcasses d’animaux morts de façon à n’entraîner aucun danger 
sanitaire pour les humains et les animaux : le compostage, l’incinéra-
! on et l’enfouissement à la ferme. On peut obtenir davantage d’in-
forma! on en visitant le site du MAPAQ au www.mapaq.gouv.qc.ca/
fr/Productions/santeanimale/obligations/carcasses/Pages/car-
cassesanimauxmorts.aspx.
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Appuyer les efforts de valorisation

Tout le monde, par des ac  ons visant à favoriser la cohabita-
  on, comme éviter que les citoyens soient exposés à des 
images d’animaux morts, sera ainsi en mesure de poursuivre 
les eff orts consacrés à la valorisa  on de la profession d’éle-
veur de porcs et perme" re de maintenir les pra  ques 
actuelles. 

À l’été 2019, à la suite 
de plaintes de citoyens, 
des municipalités ont 
envisagé l’option d’exiger 
aux éleveurs d’éloigner 
leur bac de récupération 
du bord de la route.
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QUALITÉ
Marie-Pierre Fortier, responsable du secteur qualité de la viande | Centre de développement du porc du Québec Inc  mpfortier@cdpq.ca

Quels moyens de rechange 
au tatouage des porcs ?

Le Centre de développement du porc du Québec (CDPQ) a effectué des consultations auprès de 
différents intervenants de l’industrie sur les différentes méthodes d’identification des porcs. 
Les commentaires obtenus ont permis d’établir une vue d’ensemble relativement à leur vision 
et à leurs besoins envers une nouvelle solution de rechange au tatouage pour l’identification 
des porcs destinés à l’abattage. Voici donc les conclusions de cette consultation.

Au Québec, le tatouage des porcs permet aux aba  oirs d’iden! -
fi er la provenance des animaux reçus et représente en quelque 
sorte la signature de chaque producteur. Il lui assure ainsi une 
rémunéra! on adéquate, car toute carcasse mal tatouée ne peut 
être exportée, entraînant ainsi une baisse de revenus pour l’ache-
teur. Il permet également d’assurer la traçabilité du produit fi nal 
et ainsi retracer le lieu d’origine des porcs en cas de maladie. 

L’iden! fi ca! on par tatouage n’est pas unique au Québec. Elle se 
fait partout sur le globe, que ce soit aux États-Unis ou dans la 
grande majorité des pays de l’Union européenne. Bien que le 
tatouage soit une méthode d’iden! fi ca! on acceptable pour les 
porcs d’aba  age, il engendre encore certaines probléma! ques. 
Ce  e technique, de même que les méthodes d’iden! fi ca! on 
actuelles des porcs, doivent-elles être revues et modifi ées? 
Existe-t-il une meilleure méthode pour iden! fi er les porcs 
d’aba  age, sans comprome  re la traçabilité? 

En Europe, on travaille sur des solu! ons de rechange. Aux Pays-
Bas, par exemple, afi n de répondre aux direc! ves européennes 
et promouvoir la qualité de leurs produits, le tatouage des porcs 
commerciaux par frappe à l’épaule est interdit par la réglemen-
ta! on, et ce, depuis plusieurs années. Ils ont plutôt mis en place 
une base de données na! onale, répertoriant tous les élevages 
de porcs et tous les mouvements d’animaux vivants. Au Dane-
mark, la technique de tatouage est encore u! lisée, mais un 
second système d’iden! fi ca! on a été mis en place. Considérant 
la taille grandissante des exploita! ons et, par le fait même, l’en-
voi de plus en plus fréquent de grands lots complets de porcs 
des! nés à l’aba  age, un système de livraison de porcs d’abat-
tage, sans marquage, a ainsi été élaboré, testé et approuvé offi  -
ciellement pour une u! lisa! on quo! dienne depuis 2012, 
toujours dans le respect des réglementa! ons en vigueur et en 
assurant le main! en de la traçabilité des troupeaux. 

Il faut prendre soin de bien appliquer le marteau.
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La méthode conven  onnelle
Le tatouage demeure une méthode d’iden  fi ca  on des porcs 
effi  cace et rapide qui fonc  onne bien, en plus d’être peu coû-
teuse (en excluant les coûts de main-d’œuvre).  Cependant, 
ce" e méthode comporte des désavantages comme des risques 
associés à la santé et à la sécurité des travailleurs, à la santé et à 
la biosécurité du troupeau et au bien-être animal. 

Les méthodes de rechange
Certaines méthodes de rechange sont déjà bien connues ici, 
telles que les implants sous-cutanés, les é  que" es électro-
niques ou la ges  on des porcs en lots. Bien que peu d’essais 
aient été eff ectués sur ces moyens poten  els jusqu’à présent, 
voici les conclusions   rées jusqu’à présent : 

Implants sous-cutanés - Ce" e méthode est pour l’instant peu 
a" rayante, considérant les risques associés à la migra  on du dis-
posi  f dans la carcasse, à son prix très élevé et au fait que 
l’Agence canadienne d’inspec  on des aliments n’autorise pas 
son u  lisa  on pour les animaux des  nés à la consomma  on, le 
considérant comme un risque physique au même   tre que les 
aiguilles brisées.

É  que! es électroniques - Le principal frein de ce" e méthode 
d’iden  fi ca  on est leur coût d’acquisi  on qui est encore ne" e-
ment supérieur aux é  que" es conven  onnelles, sans compter 
qu’il y a également un risque de perte pendant l’élevage. Cepen-
dant, l’ensemble des avantages de son u  lisa  on pourrait com-
penser son prix plus élevé. En eff et, l’installa  on de l’iden  fi ant 
à la naissance sur de pe  ts porcelets est plus facile compara  ve-
ment à la manipula  on de porcs en fi n d’engraissement, l’obten-
  on en temps réel, et ce, dès le départ, d’un décompte juste et 
fi able des animaux, l’élimina  on de la saisie des données sous 
forme papier, le suivi possible de l’alimenta  on et de la consom-
ma  on d’eau sont quelques exemples des avantages collatéraux 
de ce" e méthode d’iden  fi ca  on.

Ges  on des porcs en lot - La ges  on par lot à l’abat-
toir est également une méthode d’iden  fi ca  on 
connue et a d’ailleurs fait ses preuves chez la volaille 
et chez le porc du côté du Danemark. Avec ce" e 
méthode, le stress des porcs et des éleveurs est dimi-
nué, et le temps de travail est également réduit, 
puisqu’aucune manipula  on des porcs n’est faite 
pour iden  fi er les animaux à la ferme. Celle-ci pour-
rait être intéressante, mais présente tout de même 
des enjeux organisa  onnels importants, notamment 
parce qu’elle nécessiterait des transports provenant 
d’un seul élevage à la fois, même chose à la récep  on 
des porcs et dans les parcs d’a" ente, puisque les 
groupes d’animaux devraient être séparés pour assu-
rer leur traçabilité. Par ailleurs, elle n’apporte pas 
d’avantage connexe à l’iden  fi ca  on comme le per-
me" ent les autres moyens de rechange. 

Choisir en fonc  on de sa facilité 
d’implanta  on et de son ra  o coût/bénéfi ce
Lors du choix d’une éventuelle solu  on de rechange 
au tatouage pour l’iden  fi ca  on des porcs, il sera 
important de sélec  onner une méthode simple et 
facile à implanter. En eff et, la pénurie de main-
d’œuvre au Québec touche également toute la fi lière 
porcine. Ainsi, en plus d’un roulement d’employés 
élevé, ces derniers sont généralement peu formés 
pour réaliser leurs tâches. Il faut donc opter pour une 
méthode qui devra être simple à enseigner. Finale-
ment, la méthode d’iden  fi ca  on choisie devra éga-
lement avoir un ra  o coût/bénéfi ce avantageux pour 
les éleveurs afi n de ne pas avoir un eff et sur leur coût 
de produc  on. 

Bien que les méthodes de rechange puissent présen-
ter certains enjeux, certaines d’entre elles auraient le 
poten  el d’assurer, non seulement l’iden  fi ca  on 
des animaux, mais également d’améliorer plusieurs 
éléments de la produc  on touchant, entre autres, le 
suivi de la santé des troupeaux, l’u  lisa  on des médi-
caments et de l’alimenta  on, la santé et la sécurité au 
travail, le bien-être animal, le progrès géné  que et la 
traçabilité. Au cours des prochains mois, une deu-
xième phase du projet pourrait être mise de l’avant 
pour tester d’autres méthodes au tatouage. 

Le tatouage toujours effi  cace et peu coûteux, 
mais comporte certains risques.

Les implants sous-cutanés sont très chers 
et interdits par l’ACIA, donc peu a! rayants 

pour le moment.

Les é  que! es électroniques sont coûteuses, mais 
off riraient de nombreux avantages connexes.

Dans le cadre du projet « Évaluation des différentes alternatives disponibles 
pour l’identifi cation des porcs destinés à l’abattage », le CDPQ, au terme de ses 

consultations, en a tiré des conclusions qu’on présente ci-dessous.

La ges  on des porcs par lot pourrait être 
simple, mais présente des enjeux 

organisa  onnels importants.
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Les chiffres doivent être bien visibles.

Pour plus 
détails…

Un rapport de projet détaillé est 
disponible. Pour se le procurer ou 
obtenir  plus  de  renseignements, 
contactez  Marie-Pierre For  er 
(mpfor  er@cdpq.ca). 
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Une stratégie de contrepar  e effi  cace permet aux 
entreprises de sécuriser une marge pour une por  on de 
leurs livraisons futures. Cependant, pour être effi  cace, 
une telle stratégie doit être élaborée notamment en 
fonc  on du coût de produc  on de l’entreprise et de 
l’évolu  on du marché. En ayant une bonne connais-
sance de ces éléments, il est possible de se fi xer des 
objec  fs et de transiger des contrats lorsque ceux-ci 
sont a" eints.

La mise en place d’une telle stratégie peut paraître in  -
midante pour certains éleveurs qui y perçoivent un 
risque ou ne savent tout simplement pas par où com-
mencer. C’est pourquoi il est fortement recommandé de 
faire aff aires avec un conseiller accrédité qui sera en 
mesure de vous accompagner dans ce" e démarche. La 
forma  on est un autre ou  l indispensable qui permet 
non seulement de maximiser la portée de la stratégie, 
mais aussi d’être à l’aise avec celle-ci.

SÉCURITÉ DU REVENU
Simon Leclair, agent de projet | les Éleveurs de porcs du Québec  sleclair@leseleveursdeporcs.quebec

LES GROUPES DE DISCUSSION :

une façon d’apprivoiser 
les marchés à terme

Les marchés à terme n’ont plus à prouver leur effi  cacité comme ou  l de ges  on des risques du marché. 
Il n’est toutefois pas toujours facile de s’y retrouver. Les groupes de discussion représentent une 
formule intéressante pour s’ini  er à la prise de contrats de porcs sur les marchés.

Il est possible de négocier des 
contrats  à terme à la bourse de Chicago 

sur un bon nombre de commodités agricoles, 
comme le porc et les grains. L’autoges  on des 
risques du marché consiste à fi xer un prix de vente 
pour ses livraisons futures ainsi que le prix d’achat 
de certains intrants à l’aide d’instruments fi nan-
ciers. Ce" e pra  que permet notamment de se pro-
téger contre la vola  lité des prix et de réduire son 
incidence sur le fl ux de trésorerie de l’entreprise. 
En connaissant son coût de produc  on, il est pos-
sible de me" re en place une stratégie de commer-
cialisa  on perme" ant de sécuriser une marge 
pour une propor  on de ses livraisons futures. 

La participation à un groupe 
de discussion permet d’approfondir 
sa compréhension des mécanismes 
du marché et de développer la confi ance 
nécessaire pour commencer à utiliser 
une stratégie de contrepartie.

Les groupes de discussion : un mode de partage dynamique 
L’autoges  on des risques du marché consiste à fi xer un prix de vente 
pour ses livraisons futures ainsi que le prix d’achat de certains intrants, 
tels que le maïs et le soya. En connaissant son coût de produc  on, il 
est possible de me" re en place une stratégie de commercialisa  on 
perme" ant de sécuriser une marge pour une propor  on de ses livrai-
sons futures.  

Les groupes de discussion perme" ent notamment aux par  cipants 
d’échanger sur les diff érentes stratégies qu’ils u  lisent pour gérer le 
risque du marché. Ils peuvent alors bénéfi cier de l’expérience d’autres 
u  lisateurs et ainsi con  nuer à peaufi ner ensemble leurs connais-
sances en la ma  ère. Ce" e formule de partage de connaissances 
peut être bénéfi que autant pour les néophytes que les u  lisateurs 
chevronnés. En eff et, la par  cipa  on à un groupe de discussion per-
met de partager ses idées et sa stratégie de contrepar  e à celles des 
autres éleveurs présents. 

Un exemple concret de groupe de discussion 
Un exemple concret d’un tel groupe de discussion est celui organisé par 
la Coop de St-Bernard en Beauce. Ce groupe de discussion a été créé 
par Kaven Vallée pour répondre à un besoin de ses clients. Le groupe, 
animé par le conseiller Éric Fournier, se réunit depuis maintenant 6 ans. 
Ce" e ac  vité rassembleuse incite les par  cipants à se discipliner, à 
prendre du temps pour suivre les marchés et à partager leurs expé-
riences respec  ves. Ce" e ini  a  ve, fort appréciée par les par  cipants, 
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leur permet notamment de contre-véri-
fi er leurs théories quant à l’évolu  on du 
marché.

Le groupe compte maintenant une dizaine 
d’éleveurs qui se réunissent mensuelle-
ment pour échanger sur les marchés à 
terme. Lors des rencontres, les par  ci-
pants discutent notamment de l’applica-
  on de leur stratégie de contrepar  e ainsi 
que de leurs prévisions concernant l’évo-
lu  on des marchés.

M. Vallée considère toutefois que pour 
être fonc  onnel, un tel groupe de discus-
sion doit comprendre un nombre rela  ve-
ment restreint d’éleveurs qui doivent être 
à l’aise entre eux. Cela permet d’éviter que 
les membres ne partagent que leurs bons 
coups qui ne refl èteraient pas ainsi les 
résultats réels de sa stratégie de 
contrepar  e.

Échanger avec ses pairs
Bien que les par  cipants de son groupe de 
discussion soient des u  lisateurs expéri-

mentés des marchés à terme, Éric Four-
nier est d’avis que ce! e formule peut être 
bénéfi que, peu importe le niveau de 
connaissances des membres, bien qu’il 
soit préférable que les par  cipants d’un 
même groupe aient un niveau de connais-
sances similaire. « En eff et, pourvu que les 
par  cipants aient de l’intérêt pour l’u  li-
sa  on des marchés à terme, ce! e formule 
permet de se reme! re en ques  on en 
échangeant avec ses pairs dans un 
contexte informel », men  onne le 
conseiller.

Les bénéfi ces perçus par un 
par  cipant
L’éleveur Janin Boucher, du Groupe Cérès, 
est un membre du groupe de discussion 
depuis sa créa  on. C’est grâce à ce groupe 
de discussion qu’il s’est ini  é au marché à 
terme. « La contrepar  e et le marché à 
terme peuvent être in  midants, 
témoigne-t-il, et la courbe d’appren  s-
sage est abrupte. La par  cipa  on à un 
groupe de discussion m’a permis d’appro-
fondir ma compréhension des méca-

nismes du marché et de développer la 
confi ance nécessaire pour commencer à 
u  liser une stratégie de contrepar  e. »

De plus, les rencontres fréquentes lui 
perme! ent notamment de suivre l’évo-
lu  on des indicateurs économiques fon-
damentaux du marché de façon plus 
rigoureuse. Des indicateurs qui ont une 
infl uence sur le prix des contrats comme 
l’inventaire de porcs vivants, la capacité 
d’aba! age et les perspec  ves d’exporta-
  on. Cependant, il croit que la présence 
d’un conseiller accrédité est primordiale 
pour assurer le succès d’une telle ini  a-
  ve. Cela permet entre autres choses de 
s’assurer que les stratégies et les 
réfl exions exprimées soient basées sur 
des informa  ons factuelles et non sur 
des analyses erronées.
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Les producteurs agricoles ont accès à une aide fi nancière, 
depuis 2018, couvrant, selon les régions, entre 50 % et 75 % 
des honoraires d’un conseiller off rant des services-conseils 
en autoges! on des risques. L’autoges! on des risques vise à 
établir un plan, avec l’aide d’un conseiller, concernant l’u! li-
sa! on des marchés à terme en établissant des stratégies 
basées sur le coût de produc! on. 

À ce jour, quatre conseillers ont obtenu leur accrédita! on du 
MAPAQ pour fournir des services-conseils en autoges! on des 
risques dans le secteur porcin. Afi n d’avoir recours à leurs ser-
vices admissibles à l’aide fi nancière, l’éleveur peut contacter 
directement le conseiller ou appeler les réseaux Agriconseils 
au numéro 1 866 680-1858.

Liste des conseillers accrédités en 
autoges  on des risques

→   Anthony Lévesque, agr. 
Les  consultants Denis Champagne, Saint-Elzéar
Tél. : 418 387-7204, alevesque@lesconsultantsde-
nischampagne.com

→   Éric Fournier, agr., Fournier Agri-Conseil inc.
Saint-Lambert-de-Lauzon
Tél. : 418 882-6995, fourniereric18@gmail.com

→   Raphaël Pouliot, agr., Saint-Roch-de-l’Achigan
Tél: 514 796-0567, raphaelpouliot99@gmail.com

→   Réjean Leblanc, agr., Sirporc inc, Plessisville
Tél. : 819 460-1578, sirporc@cgocable.ca 

AIDE FINANCIÈRE POUR 
LES HONORAIRES D’UN CONSEILLER
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SANTÉSANTÉ ANIMALE
Hélèna Auger, agente aux communications externes et numériques  hauger@leseleveursdeporcs.quebec

Quand de petits détails 
peuvent faire toute 
la différence

Depuis 2007, Jean-François Després est propriétaire des 
Élevages Després INC., à Saint-Pascal-de-Kamouraska, dans 
la région du Bas-Saint-Laurent. Son entreprise compte 
maintenant 2 000 truies répar  es dans deux maternités, ce 
qui lui permet de sevrer 60 000 porcelets par année. Ayant 
amorcé la conversion aux normes du bien-être animal en 
2014 sur son premier site, il a complété la transi  on en 
2017 avec l’adapta  on de son deuxième bâ  ment. En 2015, 
la conversion du modèle d’aff aires de son entreprise a per-
mis d’inclure sa conjointe, Jessica Lavoie, au sein de l’entre-
prise. Elle est désormais en appui à la produc  on et à la 
ges  on des ressources humaines. 

En plus des maternités, il cultive près de 550 acres en 
maïs, en soya et en seigle d’automne. Il a d’ailleurs ins-
tauré plusieurs bonnes pratiques environnementales, 
telles que l’ajout de haie brise-vent de 6 km autour des 
bâtiments et l’utilisation du semis direct pour la culture au 
champ. Depuis deux ans, il utilise des plantes de couver-
ture pour couvrir le sol afin de limiter les intrants et favo-
riser la croissance des cultures. 

L’implanta  on de nouvelles techniques ne fait 
pas peur aux Élevages Després. Bien au 
contraire, ils considèrent qu’il est important 
de le faire, puisqu’on travaille sur des éléments 
aujourd’hui pour préparer l’avenir. C’est 
d’ailleurs dans ce" e même vision qu’ils 
envisagent la démarche sur l’u  lisa  on plus 
judicieuse des an  bio  ques : pour eux, de 
pe  ts détails peuvent faire toute la diff érence.

Jean-François Després, propriétaire des Élevages Després INC., et sa conjointe, 
Jessica Lavoie.
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La biosécurité, un atout essen  el à ne pas négliger
Par son emplacement plutôt éloigné des autres, situé de 
plus dans une région avec une moins grande densité ani-
male, Jean-François Després reconnaît qu’il s’agit d’un bon 
avantage pour son entreprise. Toutefois, il ne minimise pas 
l’importance de la biosécurité. 

À la ferme, ils ont adopté des consignes très strictes pour 
limiter la propaga  on des maladies. Tous les employés 
doivent se laver les mains à leur arrivée à la ferme, en plus 
de changer de vêtements une fois sur place. Les vêtements 
et les bo! es de travail restent con  nuellement à l’intérieur 
de la ferme et ne peuvent être sor  e du bâ  ment sous 
aucun prétexte. Pour ce qui est des visiteurs, ils doivent 
obligatoirement prendre une douche à leur entrée et 
signer le registre des visites. Tous les équipements amenés 
à la ferme sont également désinfectés. Ainsi, si tout le 
monde fait a! en  on, ça peut faire la diff érence.

Ils considèrent que le respect de la biosécurité est la clé 
pour réussir à contrôler l’entrée de maladies dans le trou-
peau. Par exemple, lorsqu’ils reçoivent leurs coche! es, 
elles sont mises dans un autre bâ  ment en quarantaine et, 
tant qu’elles ne sont pas testées néga  ves aux maladies, 
elles ne sont pas transférées dans les maternités. 

Étant gérée en bande aux quatre semaines, son entreprise 
peut donc faire le lavage, la désinfec  on et le séchage com-
plets des chambres de mise-bas avant l’entrée des truies. Il 
s’agit de pe  ts détails, mais c’est ce qui va déterminer si ça 
va fonc  onner ou non. La régie est très importante. C’est 
une base qui va rester et suivre les porcelets. En s’assurant 
que le séchage est bien fait, ils observent que leurs porce-
lets sont en meilleure forme et qu’ils ont moins besoin 
d’interven  on. 

Également, lorsqu’il est ques  on du transport des ani-
maux, ils refusent que ces derniers montent dans une 
remorque qui est allée visiter plusieurs fermes auparavant 
sans avoir été lavée et désinfectée. 

En fonction de la dimension des parcs, ces derniers peuvent accueillir 
entre 42 et 53 truies gestantes.

De pe  ts gestes qui font une grande diff érence
Comme la ferme est plutôt isolée d’autres fermes en 
produc  on porcine, lorsque les porcelets étaient 
envoyés en pouponnière et en engraissement dans des 
zones plus denses, ils étaient plus suscep  bles d’a! ra-
per des virus. Afi n d’éviter les traitements dans l’eau ou 
des traitements individuels, il a fallu trouver une pro-
tec  on supplémentaire pour les aider dans ce! e 
transi  on. 

Depuis maintenant 10 mois, l’entreprise a commencé à 
vacciner, une première fois, les coche! es en quaran-
taine contre l’infl uenza et une seconde fois à deux 
semaines avant la mise-bas. Ainsi, l’immunité de la 
mère est transmise aux porcelets par le colostrum. En 
ajoutant ce vaccin à ceux de base, ils ont été en mesure 
de réduire les traitements an  bio  ques qui étaient 
nécessaires en pouponnière ou en engraissement. 

Une autre bonne pra  que qu’ils jugent important à 
me! re en place, c’est le traitement individuel, autant 
pour les truies que les porcelets. Un parc hôpital pour 
les truies blessées permet aussi d’off rir un traitement 
adapté à leurs besoins et d’eff ectuer un meilleur suivi. 

Pour assurer le bien-être de tous
Une préoccupa  on qu’a le producteur concerne l’effi  -
cacité des médicaments. S’ils sont trop u  lisés ou mal 
u  lisés, des médicaments pourraient ne plus fonc  on-
ner. C’est pour cela qu’ils considèrent important que 
des médicaments soient mieux contrôlés en santé ani-
male pour être en mesure de les u  liser uniquement 
en santé humaine. Ils souhaitent, de ce! e façon, que 
l’on puisse con  nuer de pouvoir soigner, lorsque 
nécessaire, les êtres humains comme les animaux. 

« L’important pour moi, c’est d’off rir un produit de la 
meilleure qualité. Pour cela, il ne doit pas y avoir de 
trace d’an  bio  que dans la viande à la fi n », affi  rme 
l’éleveur.

Pour eux, la cible de réduc  on de 20 % de l’u  lisa  on 
globale des an  bio  ques importants en médecine 
humaine d’ici 2020 est a! eignable. Comme ils l’ont 
men  onné, il se pourrait que des producteurs aient 
plus de diffi  cultés que d’autres à le faire, mais chaque 
pe  t geste compte.

On travaille aujourd’hui sur 
des éléments pour préparer l’avenir.
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Conseil 
d’éleveurs

Plusieurs personnes peuvent être 
plus ré  centes à changer de 
méthodes parce qu’elles ont fonc-
  onnées dans le passé. C’est plus 
sécuritaire d’une certaine façon. 
Par contre, pour s’améliorer, il faut 
essayer de nouvelles choses. Si on 
n’essaie rien, on n’est pas gagnant! 

Pour les Élevages Després, le chan-
gement ne fait pas peur. Une 
bonne façon pour en apprendre 
davantage sur les nouvelles pra-
  ques est d’assister à de nom-
breuses conférences et forma  ons, 
en plus de lire les ar  cles des 
revues spécialisées. 

Santiago et Fredy, deux des sept employés travaillant pour les Élevages Després INC.
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XXXXXXXXXXXX

Nicolas Mesly, reporter photographe  nicolas@nicolasmesly.com

Entrevue avec Rick Bergmann 
du Conseil canadien du porc

Quel est l’état actuel des éleveurs 
et de l’industrie porcine au pays ?
R.B. La COVID-19 a tout changé d’un 
seul coup. La pandémie provoque énor-
mément de vola  lité dans les prix à 
cause de l’ouverture ou de la fermeture 
des aba! oirs. Il y a un mois, l’aba! oir 
d’Olymel, à Yamachiche, a été fermé 
plusieurs semaines et un autre aba! oir, 
celui de Conestoga, à Breslau, en Onta-
rio. En plus, une grande part de notre 
prix est basée sur le prix du porc aux 
États-Unis, où un grand nombre d’abat-

toirs ont fermé. Ce! e situa  on aff ecte, 
non seulement notre prix, mais aussi le 
commerce d’animaux entre nos deux 
pays. Les liquidités dans nos entreprises 
sont extrêmement minces en ce 
moment. 

Pouvez-vous nous donner une idée 
des fl uctua  ons de prix à la 
ferme ?
R.B. Notre coût de produc  on des por-
celets Isowean que nous vendons est 
de 40 $ par animal. Récemment, nous 
en avons vendu à 5 $, et, il y a quelques 
semaines, on a dû les laisser aller pour 
rien. 

Le Manitoba est toujours la 
pouponnière des éleveurs 
américains ?
R.B. Oui. Le Manitoba, mais aussi l’On-
tario, le Nouveau-Brunswick et l’Ouest 
canadien. Quand les porcelets sont 
âgés de quatre semaines, nous les 
exportons aux États-Unis. Normale-
ment, on exporte environ de quatre à 
cinq millions de porcelets, mais beau-
coup de contrats ont été annulés. 

Les exporta  ons canadiennes de 
viande de porc se chiff rent à plus 
de quatre milliards par an, sont-
elles aussi touchées par la 
COVID-19 ?
R.B. Il y a une forte demande à l’expor-
ta  on. Toutefois, quand un aba! oir 

ferme, on n’est pas capable de transfor-
mer le porc en viande, donc on n’est pas 
capable d’exporter. Il faut s’assurer que 
nos usines de transforma  on restent 
ouvertes. De ce! e manière, les produc-
teurs sont payés, et les clients autour de 
la planète ont accès à notre viande.

Revenons aux pertes encourues
à la ferme au Canada a" ribuables 
à la COVID-19, avez-vous une idée 
du montant ?
R.B. Le prix du porc varie d’une pro-
vince à l’autre. Quand la COVID-19 a 
frappé, le prix du porc s’est eff ondré et 
il remonte un peu en ce moment. Notre 
préoccupa  on est qu’il est très diffi  cile 
de planifi er dans un contexte aussi vola-
  le. Quand une truie est saillie, elle met 
bas quatre mois plus tard, et six mois 
plus tard les animaux sont écoulés sur 
le marché. Les producteurs se 
demandent maintenant s’ils vont saillir 
ou non leurs truies pour vendre leurs 
bêtes dans onze mois. 

D’accord, mais avez-vous chiff ré 
les pertes poten  elles à cause de 
la COVID-19 ?
R.B. C’est tellement diffi  cile de prédire 
quelle sera la situa  on dans un mois ou 
deux. Quand nous avons fait notre éva-
lua  on avec l’informa  on que nous 
détenions, nous avons évalué les pertes 
à 675 millions de dollars de janvier à 
décembre 2020. Il va être intéressant 

L’année 2020 devait être une année rentable pour les producteurs de porcs au Canada, mais la 
COVID-19 a provoqué une crise sanitaire et économique sans précédent dans l’histoire de 
l’humanité. Porc Québec fait le point sur l’impact de la pandémie avec Rick Bergmann, un éleveur 
de porcelets manitobain et président du Conseil canadien du porc. L’organisation regroupe 7 000 
producteurs au pays. 

M. Rick Bergmann, président du Conseil canadien 
du porc.

COVID%19

PCQP_2020-06-26_025-036_COVID.indd   25PCQP_2020-06-26_025-036_COVID.indd   25 20-06-10   10:0620-06-10   10:06



COVID 19

de voir comment le reste de l’année progresse. En général, 
quand il y a de la vola! lité dans le marché, ce n’est pas au 
bénéfi ce de l’éleveur. Nous avons vu que le gouvernement 
fédéral aidait d’autres secteurs et nous avons demandé une 
aide d’urgence de 20 $/porc à la fi n du mois d’avril pour nous 
aider à payer les factures.

Quelle a été la réponse du premier ministre Trudeau ?
R.B. Le premier ministre a annoncé une aide totale à l’agricul-
ture de 252 millions $ au début de mai. La Fédéra! on cana-
dienne de l’agriculture demandait une aide de 2,6 milliards $, 
l’écart est énorme entre la demande et l’off re d’aide. 

Quelle est la part des  née au secteur porcin dans 
ce! e enveloppe d’aide ?
R.B. Pour les transformateurs, il y a une aide de 77,5 mil-
lions $. Pour les éleveurs, il y a une tranche de 50 millions $ 
par le programme Agri-relance. Vous recevrez une certaine 
compensa! on, par exemple, si vous ne pouvez pas envoyer 
vos animaux à l’aba# oir parce que celui-ci est fermé ou si 
vous devez les euthanasier. Il y a aussi un autre programme, 
Agri-stabilité, où les producteurs peuvent adhérer. On a# end 
toujours les détails de l’aide. C’est le problème. Cependant, 
dans l’ensemble, on est très loin du montant d’aide demandé. 

Juste un pe  t aparté, avez-vous une idée du nombre 
de porcs qui sont suscep  bles d’être euthanasiés au 
pays ?
R.B. En ce moment, il y a environ 100 000 porcs en a# ente au 
Québec et en Ontario à cause de la fermeture d’aba# oirs 
pendant deux semaines. Ces porcs deviennent de plus en 
plus gros. Les aba# oirs tentent de les transformer en viande 
au lieu de les euthanasier et d’en disposer. Au Nou-
veau-Brunswick, environ 200 porcs ont dû être euthanasiés. 
Au Manitoba, je connais un producteur qui a dû euthanasier 

1 500 porcelets. On n’a pas une image globale de la situa! on 
parce que la situa! on change chaque semaine, voire chaque 
jour. 

Revenons aux aides gouvernementales. Le secrétaire 
du Département américain de l’agriculture, Sonny 
Perdue, a annoncé une aide de 16 G$ 1 aux 
producteurs américains en raison de la COVID-19, 
avez-vous une idée des sommes des  nées aux 
éleveurs de porcs ?
R.B. Oui. Il y a un 1,6 G$ des! né aux éleveurs et 3 G$ pour 
acheter des inventaires de viande afi n de soutenir le prix du 
marché. 

Comment vous comparez ce! e aide de Washington 
avec l’aide d’O! awa ?
R.B. C’est une gou# e d’eau dans l’océan. L’industrie porcine 
aux États-Unis est certes beaucoup plus grande. Mais, même 
si on est plus pe! t au Canada, on produit pour que les Cana-
diens puissent me# re de la viande, des protéines de qualité 
sur leurs tables. Ça devrait être une priorité pour le 
gouvernement.

Enfi n, dernière ques  on, quel est le moral de 
vos troupes ?
R.B. Le moral varie de jour en jour, souvent en fonc! on de la 
fermeture ou de l’ouverture d’un aba# oir. Où vont les ani-
maux si l’aba# oir ferme ? Les producteurs canadiens nour-
rissent les Canadiens, mais aussi des consommateurs dans 
90 pays parce que 70 % de notre produc! on est exportée. En 
ce moment, ils se demandent comment ils vont nourrir leur 
propre famille. Ne vous méprenez pas, les éleveurs sont des 
durs à cuire. Si vous allez à la guerre, assurez-vous qu’ils 
soient en première ligne, vous serez bien protégés. Mais en 
ce moment, ils ont besoin d’aide. 

1US Aid package https://www.usda.gov/media/press-releases/2020/04/17/usda-announces-coronavirus-food-assistance-program
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Nancy Beauregard, Ph. D., professeure | École de relations industrielles, Université de Montréal  nancy.beauregard.2@umontreal.ca

Santé et sécurité 
agricole : la relève 
s’affiche !

Un premier ou  l renvoie à l’affi  che « On 
vous en passe un papier ». Le but de l’af-
fi che est de communiquer visuellement 
à tous la présence d’un protocole de ges-
  on de la COVID-19 à la ferme, mo  vé 
par et pour la santé de tous. Le deuxième 
ou  l est une fi che synthèse de type 
« Recommanda  ons en bref », propo-
sant un état des lieux des principales 
pra  ques de ges  on de la COVID-19, 
adaptées au contexte de la produc  on 
porcine au Québec. Ce sont ces deux 
ou  ls qui sont distribués avec le 
magazine. 

Un projet mené en partenariat avec 
le milieu de la recherche
En tant qu’éleveur de porcs, quels sont 
les sujets prioritaires, dont vous souhai-
tez entendre parler lorsqu’il est ques  on 
de votre santé et de votre sécurité au 
travail ? De quelles informa  ons avez-
vous besoin pour guider vos décisions et 
vos ac  ons à cet égard ? Et surtout, quels 
sont les moyens les plus effi  caces pour 
vous de communiquer ces informa  ons?

Depuis janvier 2020, la professeure 
Nancy Beauregard de l’École de rela  ons 
industrielles de l’Université de Montréal 
réfl échit à ces ques  ons avec cinq éle-

veurs de la relève. Le mandat que s’est 
donné le groupe de travail est d’élaborer 
des messages de préven  on en santé et 
en sécurité au travail adaptés à la réalité 
des éleveurs de porcs d’ici. 

Bénéfi ciant de l’appui fi nancier de l’Uni-
versité de Montréal et de la collabora-
  on des Éleveurs de porcs du Québec1 , 
le projet s’inscrit dans le cadre des tra-
vaux de recherche de la professeure 
Beauregard en santé et en sécurité agri-
cole ainsi qu’en mobilisa  on des connais-
sances chez les jeunes.  

D’autres moyens en branle
Les messages de préven  on proposés par 
le groupe de travail sont créés à par  r des 
idées, des expériences et des besoins 
exprimés par les éleveurs de la relève. Ils 
sont aussi appuyés par de bonnes pra-
  ques éprouvées en recherche en 
ma  ère de préven  on de la santé et de la 
sécurité au travail. Le groupe de travail, 
qui s’est réuni à quatre reprises à ce jour, 
créera à terme des affi  ches, des fi ches 
synthèses ainsi qu’une sec  on d’un site 
Web dédié à la santé et à la sécurité des 
éleveurs de porcs du Québec. Ces ou  ls 
seront aussi diff usés à l’ensemble des éle-
veurs de la province. 

#TLMEP #COVID-19
La crise sanitaire actuelle rappelle à 
quel point avoir accès à de l’informa-
tion valide en temps opportun est 
crucial pour soutenir la prise de déci-
sions stratégiques essentielles à la 
lutte efficace à la COVID-19. Le virus 
est méconnu, les connaissances 
scientifiques qui permettent de 
mieux le comprendre évoluent 
quotidiennement. 

Lors d’une réunion virtuelle en avril 
dernier, le groupe de travail a abordé 
la ques  on des diff érentes stratégies 
déployées à la ferme pour gérer les 
enjeux de santé et de sécurité au tra-
vail associés à la COVID-19. Un des 
enjeux discutés avait trait à la diffi  culté 
de trouver des informa  ons concrètes 
et simplifi ées perme# ant de cibler les 
ac  ons prioritaires à adopter à la 
ferme. D’où l’idée de proposer les deux 
ou  ls présentés aujourd’hui. 

Le groupe de travail espère que ces 
ou  ls soient u  les aux éleveurs pour 
qu’ils puissent affi  cher, eux aussi, leurs 
couleurs en ma  ère de ges  on de la 
COVID-19 à la ferme! 

Un groupe de travail composé d’éleveurs de la relève s’affaire 
à créer des messages de prévention pour joindre les éleveurs 
de porcs. Si aujourd’hui le magazine Porc  Québec présente 
deux premiers outils de communication, d’autres sont sur la 
planche à dessin. 

1 Beauregard et al., (2019-2020). Développement d’outils communicationnels en santé et en sécurité agricole chez les jeunes de la relève dans le secteur porcin. Subvention de    
    mobilisation des connaissances, Université de Montréal.

Le succès d’une stratégie 
intégrée de préven  on en 

santé et en sécurité agricole 
passe par des eff orts 

soutenus, ciblés et effi  caces, 
perme$ ant d’informer et de 

sensibiliser toutes les 
personnes concernées.

GESTION
DE LA COVID-19

À LA FERME
MESURES RECOMMANDÉES

EN BREF

1. CRÉER UNE STRATÉGIE INTÉGRÉE

2. FERMER LA PORTE À LA COVID-19

3. SE PROTÉGER EFFICACEMENT

ADAPTER les protocoles (ex. : biosécurité, organisation du travail, gestion des

ressources humaines) pour intégrer durablement la gestion de la COVID-19.

COMMUNIQUER de vive voix les mesures de gestion de la COVID-19 à la

ferme à toute personne concernée (c.-à-d.,  famille, employés, fournisseurs,

transporteurs, services-conseils).

AFFICHERÊdes rappels des mesures de gestion de la COVID-19 adoptées.

SURVEILLERÊles symptômes quotidiennement et exclure les personnes

symptomatiques de la ferme.   

RESTREINDRE l'accès à la ferme aux seuls intervenants essentiels.

ÉTABLIR des communications sans contact direct avec l'intervenant

APPLIQUER la distanciation sociale (2 mètres).     (ex. : documents électroniques).

SE LAVER les mains fréquemment.

ASSAINIR les outils, les équipements et les surfaces fréquemment touchés

avec des désinfectants éprouvés dans la lutte à la COVID-19.

PORTER les équipements de protection individuels requis.

4. GARDER CONTACT
AVEC votre réseau d'intervenants afin d'être tenu informé de tout

changement pouvant amener une mise à jour de vos protocoles (ex. : cas de

COVID-19).
AVEC vos proches et amisÊcar prendre soin de vous, c'est votre meilleur atout

stratégique.

  ,  des

     - 9.

rs,

 hés

  .  as de

,   ur a

de notre famille,
de nos employés,
de notre communauté,
et la vôtre.

 ! " #$

%! &'$$% #! &'&(%)*

ICI, on a à la santé :

EN VIGUEUR POUR TOUS :

ÉLEVEURS
FAMILLE
EMPLOYÉS

FOURNISSEURS
TRANSPORTEURS

SERVICES-CONSEILS

PROTOCOLE
COVID-19

À LA FERME

_____________________________________(No DE TÉL. DE L'ÉLEVEUR)

COVID%19
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La Commission des normes, de l’équité, de la santé et de la sécurité du travail (CNESST) a produit 
une trousse d’outils pour aider certains secteurs de l’économie québécoise à appliquer des 
protocoles en matière de santé et sécurité dans le contexte de la COVID-19.

Martin Archambault, rédacteur en chef du magazine Porc Québec  marchambault@leseleveursdeporcs.quebec

Covid-19 : une trousse d’outils 
pour protéger les milieux
de travail

Des fi ches d’intérêt pour les éleveurs
Le Guide de normes sanitaires est un bon 
ou  l de rappel des mesures de préven  on et 
des responsabilités des entrepreneurs. La 
fi che traitant de la réouverture du milieu de 
travail aidera à tout me! re en place dans les 
entreprises pour assurer la sécurité des 
employés en période de pandémie. La fi che 
« Mesures employeurs » sert à préciser les 
mesures mises en place pour réduire les 
risques de propaga  on du virus. Par exemple, 
si le principe de distancia  on physique de 2 
mètres ne peut être appliqué dans une entre-
prise, l’employeur devra décrire les mesures 
prises pour y pallier, comme une protec  on 
respiratoire avec protec  on oculaire, la 
réduc  on des équipes de travail, la stabilité 
des équipes de travail, etc.

Sur les sites Web de la CNESST et 
Accesporc
Ces outils sont disponibles sur le site Web 
de la CNESST et sur Accesporc sous la sec-
tion COVID-19 dans Publications. 

Se charger de la santé et de la sécurité au travail, c’est mettre en place 
les mesures nécessaires pour respecter ses obligations légales, c’est-à-
dire identifier, corriger et contrôler les risques et favoriser la participa-
tion des travailleuses et travailleurs à cette démarche de prévention.

Plusieurs des outils, notamment des fiches d’information, des aide-mé-
moires et des affiches, peuvent être utiles pour les éleveurs et les 
entreprises agricoles qui pourront les adapter à leur réalité et les aider 
dans la gestion de la santé et de la sécurité des travailleurs sur les 
fermes. 

La trousse inclut notamment les éléments suivants :

→ Guide de normes sanitaires en milieu de travail – 
COVID-19

→ Réouverture du milieu de travail
→ Mesures mises en place par l’employeur dans le contexte 

de la COVID-19
→ Distancia  on physique en milieu de travail
→ Exclusion des lieux de travail (isolement des travailleurs)
→ Hygiène et é  que! e respiratoire
→ Salubrité de l’environnement
→ Risques psychosociaux liés au travail
→ Affi  che! e Mesures de préven  on pour la santé des 

travailleurs et des travailleuses
→  L iste de vérifi ca  ons quo  diennes

SANTÉ ET SÉCURITÉ À LA FERME

 28  Porc Québec Juin 2020
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ÉLEVEURS DE PORCS
Martin Archambault, rédacteur en chef du magazine Porc Québec  marchambault@leseleveursdeporcs.quebec

Questions-réponses sur la 
Covid-19 et le secteur porcin

Est-ce que la COVID-19 peut infecter les 
animaux domes  ques, incluant les porcs ?
Il n’existe actuellement aucune évidence scien  -
fi que indiquant que les animaux domes  ques 

puissent être infectés par ce nouveau coronavirus. De plus, il 
n’y a actuellement aucune preuve indiquant que les animaux 
domes  ques, ou des produits d’animaux, pourraient être 
une source d’infec  on pour les humains. Selon les enquêtes 
menées par le département chinois de la santé, la souche du 

nouveau coronavirus (COVID-19) a été isolée dans des échan-
  llons environnementaux prélevés dans un marché d’ani-
maux sauvages. Après la détec  on de cas humains, les 
services vétérinaires chinois ont eff ectué des tests sur des 
échan  llons de porcs, de volailles, de chiens et d’autres ani-
maux domes  ques prélevés depuis 2019. Jusqu’à présent, les 
résultats de ces tests sont tous néga  fs. Pour plus d’infor-
ma� on sur ce sujet, consultez le site h  ps://www.mapaq.
gouv.qc.ca/fr/Pages/Accueil.aspx.

L’Équipe québécoise de santé porcine a diffusé un document sur la COVID-19. Sous forme de 
questions-réponses, le document donne des renseignements utiles sur la maladie ainsi que sur les 
précautions à prendre pour les activités propres au secteur porcin. Porc Québec rapporte les 
principales questions.

COVID 19
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XXXXXXXXXXXX

Quelles mesures de précau  on dois-je prendre si je dois manipuler des 
animaux et que je ne suspecte pas d’être a! eint de la COVID-19?
Il convient d’appliquer les règles générales d’hygiène habituelle lors de la manipula  on 
des animaux. Il faut notamment se laver les mains avec de l’eau et du savon avant et 
après avoir touché les animaux, u  lisez un désinfectant à base d’alcool si vous n’avez 

pas accès à de l’eau et à du savon. Préconiser le port de gants ou le lavage fréquent des mains lors 
des opéra  ons, ainsi que d’éviter de se toucher les yeux, le nez et la bouche. Veuillez consulter le 
site mapaq.gouv.qc.ca/zoonoses pour toutes informa� ons supplémentaires.

Quelles mesures de précau  on dois-je prendre lorsque je suis en contact étroit 
avec des animaux et que je suspecte d’être a! eint de la COVID-19?
Bien qu’il n’y ait eu aucun signalement d’animaux qui soient devenus malades en raison 
de la COVID-19, il est recommandé de ne pas manipuler les animaux si vous en êtes 

a  eint. Si une personne infectée entre en contact avec ces derniers, ceux-ci seraient considérés 
comme des vecteurs mécaniques de propaga! on, comme le sont les surfaces et les objets. Afi n de 
prévenir la transmission du virus, il serait prudent d’éviter les contacts avec les animaux, leurs 
aliments et leurs équipements. Étant donné que le virus est transmis par les excré! ons et les pos-
! llons, le port d’un masque facial serait essen! el lorsque vous devez être à proximité des 
animaux.
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Que dois-je faire si jamais mes porcs et leur environnement ont été en contact avec une 
personne infectée par la COVID-19?
Dans ce  e situa! on, veuillez prendre les mesures nécessaires pour éviter que les membres de votre per-
sonnel ou du personnel externe (ex. : équipe de vaccina! on) ne se contaminent indirectement par le virus 

qui pourrait se retrouver dans l’environnement de la ferme. Veuillez consultez le site suivant à cet eff et cnesst.
gouv.qc.ca/salle-depresse/Pages/coronavirus.aspx.

Concernant les visites non-essen! elles, veuillez les reme  re à plus tard et pour les personnes qui doivent quand 
même se rendre à votre bâ! ment, informez-les de la situa! on pour qu’elles prennent les mesures de précau! on 
nécessaires à leur propre protec! on, ainsi qu’à la vôtre.

Comment puis-je me protéger et protéger le personnel de mon entreprise ?
Consultez également les ar! cles des autres pages, notamment celui sur les fi ches disponibles pour aider 
les éleveurs et les ges! onnaires à me  re en place des mesures de préven! on et de travail dans le cadre 
de la COVID-19.

Veuillez visiter aussi les sites suivants pour toute informa  on supplémentaire sur votre protec  on et 
celles de vos employés contre la COVID-19 : canada.ca/fr/sante-publique/services/maladies/maladie-corona-
virus-covid-19.htmlquebec.ca/sante/problemes-de-sante/a-z/coronavirus-2019/
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Raphaël Mbombo Mwendela, chargé de projet et analyste économique  rmbombomwndela@leseleveursdeporcs.quebec

Aide gouvernementale - 
Covid-19 : des programmes 
accessibles aux entreprises 
porcines

Par ailleurs, bien que ces mesures puissent s’avérer fort u  les dans un contexte où les entreprises ont besoin de liquidités, il 
importe de garder à l’esprit que tôt ou tard les versements reportés devront être eff ectués et que les emprunts supplémen-
taires devront être remboursés. Dans ce" e perspec  ve, il est aussi vivement recommandé d’en discuter avec son comptable, 
son conseiller en ges  on ou un représentant de son ins  tu  on fi nancière afi n d’évaluer les meilleures op  ons adaptées à son 
entreprise.

PROGRAMMES DESTINÉS AUX ENTREPRISES

Compte d’urgence pour les entreprises canadiennes 
(fédéral)
→   Emprunt d’un montant maximum de 40 000 $, sans inté-

rêt jusqu’au 31 décembre 2022. Si payé avant l’échéance, 
on ne rembourse que 75 % du capital, soit 30 000 $. Cri-
tères : avoir payé entre 20 000 $ et 1,5 M$ en masse sala-
riale totale en 2019. Contacter votre ins  tu  on fi nancière 
pour la demande. 

Subven! on salariale d’urgence et subven! on 
salariale temporaire (fédéral)
→   Si votre entreprise connait une baisse mensuelle du 

revenu d’au moins 15 % en mars et 30 % en avril et mai 
2020, compara  vement aux mêmes mois de 2019 ou à la 
moyenne de janvier et février 2020, elle peut obtenir une 
subven! on salariale d’urgence équivalente à 75 % des 
salaires payés (maximum de 847 $/employé par semaine). 

Période de référence : entre le 15 mars et le 6 juin. Faire la 
demande à l’Agence du revenu du Canada avant octobre 
2020. 

→   Une entreprise non admissible à la subven  on salariale 
d’urgence peut avoir accès à une subven! on salariale 
temporaire, correspondant à 10 % de la rémunéra  on 
versée à ses employés sur une période de 3 mois (du 15 
mars au 20 juin). L’entreprise se payera à par  r des rete-
nues à la source d’impôt de ses employés. Maximum de 
1 375 $/employé et de 25 000 $/employeur pour les 
3 mois. 

→   Une entreprise admissible à la subven! on salariale d’ur-
gence peut aussi être admissible à la subven! on sala-
riale temporaire (SST). Dans tel cas, l’aide reçue par la 
SST réduirait le montant à réclamer au   tre de la sub-
ven! on salariale d’urgence au cours de la même 
période.

En réponse aux répercussions économiques de la COVID-19, différentes mesures ont été prises 
par les gouvernements fédéral et provincial. Les Éleveurs ont préparé un document, lors de leur 
annonce, faisant un bref rappel de certaines de ces mesures qui s’appliquent aux entreprises 
porcines. Depuis l’annonce initiale, certains des programmes peuvent avoir été modifiés. Il est 
donc recommandé de prendre soin de s’en informer auprès de votre conseiller financier.

COVID#19
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Aide d’urgence aux PME (Québec-MRC)
→   Prêt ou garan  e de prêt de 50 000 $. L’entreprise doit 

démontrer qu’elle connaît des diffi  cultés fi nancières 
(manque de liquidités) liées à la COVID-19. 

→   S’adresser au bureau de votre MRC.

Mesures de la FADQ
→   Pour les prêts existants :

  •  Moratoire de six mois sur le remboursement possible sur 
les versements (capital et intérêts).

→   Garan  e de prêt pouvant a" eindre 50 000 $.

→   Communiquer avec votre bureau régional pour plus de 
renseignements sur l’ensemble des mesures prévues par 
la FADQ.

Programme de reports de paiements et de ligne de 
crédit (FAC)
→   Pour les prêts existants :

  •  Report des paiements de capital et d’intérêts pour une 
période maximale de 6 mois. 

  •  Report des paiements de capital pour une période maxi-
male de 12 mois. 

→   Accès à une marge de crédit addi  onnelle d’un montant 
maximal de 500 000 $. Des condi  ons s’appliquent.

→   Veuillez communiquer avec votre bureau local ou avec le 
Centre de service à la clientèle de la FAC.

Programme d’ac! on concertée temporaire pour les 
entreprises (Inves! ssement Québec)
→   Off re d’une garan  e de prêt ou d’une garan  e de marge 

de crédit pouvant a" eindre 70 % du montant à emprun-
ter. Le montant minimal de l’interven  on fi nancière est 
de 50 000 $. Si augmenta  on d’une marge de crédit déjà 
existante, la garan  e s’applique seulement sur la por  on 
de l’augmenta  on.

→   Pour commencer, il faut parler du programme avec votre 
ins  tu  on fi nancière. Si on trouve un accord, fournir les 
coordonnées du bureau régional d’Inves  ssement Qué-
bec à votre ins  tu  on fi nancière pour les étapes 
subséquentes. 

PROGRAMMES DESTINÉS AUX TRAVAILLEURS

Certains programmes des  nés aux travailleurs peuvent éga-
lement s’avérer avantageux pour votre entreprise en favori-
sant le recrutement de main-d’œuvre. Les deux programmes 
ci-dessous peuvent se combiner pour un travailleur essen-
  el à faible revenu. Possibilité d’augmenter sa rémunéra  on 
hebdomadaire de 200 $.

Programme incita! f pour la réten! on des 
travailleurs essen! els (Québec)
→   Off re de 100 $ par semaine de la part du gouvernement 

provincial.

→   Des  né aux travailleurs à faible revenu (temps plein ou 
temps par  el). 

→   Travailleur à faible revenu en 2020 :

  •  Gagner 550 $ brut/semaine ou moins (maximum de
28 600 $ de revenu total annuel).

  •  Avoir un revenu de travail annuel d’au moins 5 000 $.

→   Période de référence : 15 mars à fi n juin.

→   Pour faire la demande : formulaire en ligne de Revenu 
Québec disponible à par  r du 19 mai.

Programme incita! f pour la réten! on des 
travailleurs essen! els agricoles (Québec)
→   Off re de 100 $ par semaine de la part du gouvernement 

provincial.

→   Des  né aux travailleurs des entreprises agricoles de pro-
duits alimentaires. Exclusion des dirigeants, administra-
teurs, ac  onnaires ou associés d’entreprises agricoles.

→   Sont concernés, les travailleurs (à temps plein ou à temps 
par  el) au salaire minimum (entre 13,10 $/heure et 
13,62 $/heure).

→   Durée maximale du programme de 24 semaines. Rétroac-
  f au 15 avril jusqu’au 31 octobre.

→   Pour faire la demande : s’inscrire au Centre d’emploi 
agricole (CEA) de sa région. 
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Robert Ouellet, CRIA, coordonnateur à l’emploi agricole | AGRIcarrières, comité sectoriel de main-d’œuvre de la production agricole  
rouellet@agricarrieres.qc.ca

Faire face à la pandémie 
en étant le pilier de son 
entreprise

Quatre piliers pour disposer et 
gérer ses ressources humaines 
indispensables 
Si les deux   ers des entreprises agricoles 
sont des ar  sans, l’autre   ers embauche 
des dizaines de milliers de travailleurs 
agricoles. Or, en ce! e période de COVID-
19, la disponibilité de la main-d’œuvre, si 
nécessaire, repose sur quatre piliers. 

Le premier, quasi insurmontable depuis la 
mi-mars avec la fermeture des fron  ères, 
est de favoriser la venue de plusieurs tra-
vailleurs étrangers temporaires. Ainsi, une 
mobilisa  on incroyable de l’UPA et de ses 
partenaires, dont FERME, des ministères 
fédéraux et provinciaux s’est organisée, 
générant des protocoles, des engage-
ments et des solu  ons pour disposer de 
ce! e main-d’œuvre cet été.  Au moment 
d’écrire cet ar  cle, les évalua  ons tendent 
à penser que près de 40 % des travailleurs 
étrangers temporaires a! endus seront 
arrivés vers la fi n juin. Tous ne seront pas 
au rendez-vous.  Des règles strictes ont été 
négociées pour leur venue.

Le second pilier repose sur une campagne 
de recrutement de travailleurs locaux lan-
cée à la mi-avril avec l’implica  on d’AGRI-
carrières et des Centres d’emploi agricole 
de l’UPA pour recruter des Québécois et 
des Québécoises qui n’ont pas peur de l’ef-
fort à fournir afi n d’épauler les produc-
teurs. Plus de 9 000 personnes ont 
répondu à l’appel à ce jour. Les Centres 
d’emploi agricole (CEA) s’ac  vent à eff ec-
tuer des jumelages avec les employeurs 
agricoles. Pour tous besoins, il est possible 
de les contacter dès maintenant (voir 
adresse à la fi n de l’ar  cle).

Chaque jour qui passe, depuis le début de la pandémie 
COVID-19, apparaît comme une semaine en termes 
d’intensité! En voyant ce qui se passait en Chine en 
janvier, peu de gens ou de gouvernements avaient prévu 
que cette pandémie aurait autant d’impacts sur la vie 
des gens et sur les entreprises, qui, en mode gestion de 
crise, sont passés de la phase initiale d’anticipation et de 
préparation, en passant à celle de la négation de la 
situation ou du déni, à celle des conséquences et de la 
gestion de celles-ci.  Vous, où en êtes-vous ? Voici des 
pistes pour affronter vos défis en gestion des ressources 
humaines, particulièrement en ce temps de crise. 

COVID$19
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Le troisième pilier regroupe tous les programmes de subven  on aux 
entreprises et aux travailleurs off erts par le gouvernement du Qué-
bec. Ils sont nombreux, et leur contenu évolue rapidement (voir 
autre ar  cle pages précédentes Aide gouvernementale – COVID-19 : 
des programmes accessibles aux entreprises porcines). 

Enfi n, le quatrième pilier, et non le moindre, c’est VOUS. Si vous êtes 
ar  san, avez-vous un plan de con  nuité advenant le cas où vous tom-
biez malade ou que vous deviez vous placer en quarantaine? Si vous 
êtes employeur, voici un moment d’assumer votre leadership. Outre 
la ges  on de la produc  on déjà très exigeante, quatre qualités sont 
mises à contribu  on pour ceux qui voudront passer au travers la 
tempête la tête haute. Gérer l’incer  tude, assurer un leadership 
mobilisant, être le gardien de la rigueur sanitaire et des protocoles et, 
enfi n, se renseigner en con  nu. Reprenons chacune de ces qualités.

Gérer l’incer  tude
Le cerveau humain a horreur de l’incer  tude. Elle vous touche 
comme personne, vos employés, vous comme employeur ou ar  -
san.  Avec la pandémie, certains facteurs contribuent à augmenter 
le stress et les défi s :

→   Être confronté à une situa  on nouvelle qui nous sort de notre 
zone de confort.

→   Ne pas avoir toute l’informa  on en raison des changements 
rapides (des nouvelles données tous les jours).

→   Ne pas avoir de contrôle sur la situa  on (durée de la crise, 
matériel disponible, etc.).

Les sites de SANTÉSÉCURITÉ.UPA.QC.CA, de l’APSAM.COM et de 
QUÉBEC.CA con  ennent des informa  ons sous les onglets santé psy-
chologique, stress ou anxiété qui perme" ent d’iden  fi er des moyens 
concrets de poursuivre votre réfl exion.

Assurer un leadership mobilisant
Exercer votre leadership, c’est l’adapter à une ges  on de crise. 
Votre rôle de leader est de mobiliser vos employés. Concrètement, 
si vous recevez de nouveaux employés, il faudra bien les ACCUEIL-
LIR, les INTÉGRER et les FORMER selon les postes, et cela même 
pour une journée. Il en est de même pour toute personne qui a 
accès à la ferme. L’importance de les sensibiliser aux mesures de 
précau  ons sanitaires est primordiale pour prévenir la contagion. Il 
est important de PRÉVOIR le nombre adéquat de ressources, en 
tenant compte de l’absentéisme possible. Qui sont vos subs  tuts? 
Quel est votre plan B? Il faut également RASSURER, par une com-
munica  on rapide et effi  cace, pour tous, au quo  dien, pour renfor-
cer la préven  on, répondre aux inquiétudes et préoccupa  ons de 
votre équipe. Aussi, il faut ORGANISER LE TRAVAIL pour réduire les 
contacts et assurer que le matériel sanitaire soit disponible en 
bonne quan  té (ex. : désinfectant, savons, gants, etc.). Enfi n, SOU-
TENIR votre équipe, en vous rendant disponible, en encourageant, 
en étant à l’écoute et en agissant. 

Dans le contexte de la COVID-19, les mesures de biosécurité et de 
protection sont encore plus importantes.
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Être le gardien de la rigueur sanitaire et des protocoles
On a parlé précédemment de l’accueil, de l’intégra  on et de la 
forma  on des employés. Des organismes, tels que l’UPA et 
FERME, ont convaincu les gouvernements de la capacité du 
secteur à bien accompagner les travailleurs étrangers tempo-
raires à toutes les étapes de leur séjour. Les lignes directrices 
pour employeurs de TET- COVID-19 et la fi che 2947 de l’Ins  tut 
na  onal de santé publique, autant pour les travailleurs locaux 
qu’étranger, sont indispensables pour agir de manière respon-
sable et éviter les problèmes pour leur venue l’an prochain.

Se renseigner en con  nu 
La situa  on que l’on vit est sans précédent. Il faut comprendre 
vite, chercher des réponses, s’ou  ller pour soi, sa famille et 
son équipe au travail. Tant les employeurs que les travailleurs 
ont des responsabilités en ma  ère de préven  on en milieu de 
travail (Loi SST, ar  cles 51 et 49). 

Le coronavirus est transmissible sans aver  ssement. Aussi 
bête que de savoir comment manipuler un masque, connaître 
les bonnes pra  ques, les direc  ves, trouver les recommanda-
  ons des meilleurs experts en ma  ère de santé, de ges  on des 
ressources humaines, de programmes d’aide sont des INCON-

TOURNABLES. Ces informa  ons évoluent régulièrement. À 
vous de jouer, vous êtes le gardien de la rigueur sanitaire, des 
lignes directrices et du bon sens. 

Voici des sugges  ons de références 
précieuses pour s’informer et s’ou  ller : 

Évolu  on de la pandémie au Québec par région
h  ps://www.quebec.ca/sante/problemes-de-sante/a-z/
coronavirus-2019 situa! on-coronavirus-quebec/

Milieu de travail agricole et préven  on
h  p://www.accesporcqc.ca/nsphp/portail/publica! ons/ 
sous l’onglet COVID-19

Bonnes pra  ques sur le plan des ressources humaines
h  ps://www.agricarrieres.qc.ca/covid-19/

Besoins de main-d’œuvre et sou  en RH
h  ps://www.emploiagricole.
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SANTÉ ET SÉCURITÉ
Marie-Pier Lachance, conseillère en gestion de la qualité | les Éleveurs de porcs du Québec  mplachance@leseleveursdeporcs.quebec
Martine Denicourt, vétérinaire  svmartine@mdenicourt.com

PROCÉDURES EN CAS D’URGENCE :

Êtes-vous assez outillés?
Êtes-vous prêts à faire face à une panne d’électricité, à une interruption de 

l’approvisionnement en eau ou en aliments et à un incendie?

Comme vous le savez, des situa  ons hors de contrôle (orages, 
incendies, pannes d’électricité, etc.) peuvent survenir à tout 
moment, et il est important d’avoir en main tous les ou  ls 
pour leur faire face. En juin 2019, on avait publié un ar  cle 
sur les diff érentes op  ons à me" re en place en période de 
canicule. Ce" e année, on vous informe sur des points impor-
tants à me" re en place dans votre entreprise au sujet des 
procédures en cas d’urgence.

Dans le programme bien-être animal (BEA) et le nouveau pro-
gramme PorcBIEN-ÊTRE, vous devez avoir obligatoirement 
mis en place une procédure lors des situa  ons suivantes1 : 

→   Panne d’électricité (température, ven  la  on, etc.)
→   Interrup  on de l’approvisionnement en eau ou en 

aliments

Procédures à bonifi er
Ces procédures sont essen  elles afi n d’assurer le bien-être 
des animaux. Aucune perte d’animaux n’est souhaitable à la 
suite d’un problème de ven  la  on ou de température. Ces 
procédures sont des bases, mais plusieurs étapes ou élé-
ments peuvent y être ajoutées pour les bonifi er. Même si ce 
n’est pas une exigence des programmes, il est fortement 
recommandé d’avoir aussi une procédure en cas d’incendie, 
d’inonda  on et de température extrême. 

Par où commencer?
Premièrement, vous devez créer ou me" re à jour votre liste 
de contacts en cas d’urgence. Vous pouvez trouver un 
exemple dans le manuel de l’Excellence du porc canadien 
(Registre R-U). Nous avons également élaboré un modèle 
plus complet qui se trouve sur notre site www.accesporcqc.
ca. Voici une liste, non exhaus  ve, des principaux contacts 
pour lesquels vous devriez avoir les numéros de téléphone :

→   Propriétaire des animaux
→   Propriétaire des bâ  ments
→   Superviseur ou ges  onnaire de site
→   Vétérinaire
→   Police
→   Pompier
→   Hydro-Québec
→   Système d’alarme
→   Électricien
→   Compagnie assurant l’approvisionnement en eau
→   Plombier (panne d’eau ou bris de la canalisa  on)
→   Compagnie eff ectuant la répara  on de la pompe à eau
→   Compagnie eff ectuant l’entre  en et la répara  on des sys-

tèmes de ven  la  on et de chauff age
→   Compagnie eff ectuant l’entre  en et la répara  on du sys-

tème de chauff age au gaz
→   Compagnie eff ectuant l’entre  en et la répara  on du sys-

tème d’alimenta  on

Voici une liste de vérifi cations qui peuvent vous aider à bonifi er votre procédure : 

En cas de panne d’électricité, que feriez-vous?  

1.  Entrées d’air

→   Est-ce qu’il est facile d’ouvrir les entrées d’air ou s’il faut 
exécuter certains trucs que vous seul connaissez?

     Si vous répondez oui à ce" e dernière ques  on, il est très 
important de former vos employés pour qu’ils sachent le 
faire si vous êtes absent.

2.  Panneaux des volets des ven! lateurs

→   Avez-vous vérifi é si tous les panneaux des volets devant le 
ven  lateur s’enlèvent?

    Vous pourriez avoir des surprises. Notez, sur le mur, ceux 
qui s’enlèvent afi n de maximiser l’effi  cacité de la tâche en 
cas d’urgence. Men  onnez-le à vos employés.

1 POS 7.11 Procédure d’urgence dans le Manuel EPC.
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Advenant une panne 
d’approvisionnement en eau, 
que feriez-vous?

Au cours de la dernière année, cer-
tains producteurs ont dû u  liser un 
plan B pour avoir de l’eau à la suite de 
diff érents problèmes, tels que : la 
pompe principale brisée dans le puits, 
des tuyaux coupés dans le sol par une 
marmo" e, etc.

→ Si vous n’avez plus d’eau dans vos 
bâ  ments, qui peut venir vous en 
livrer? 

→ Est-ce que la compagnie qui peut 
vous livrer de l’eau peut vous en 
livrer tous les jours jusqu’à la 
répara  on de la pompe ou du 
tuyau d’approvisionnement? 

   Notez les noms des compagnies 
d’approvisionnement en eau et 
leur numéro de téléphone.

   Informez vos employés et 
assurez-vous que ces numéros se 
trouvent à porter de main en 
tout temps. 

→ Comment allez-vous distribuer 
l’eau aux porcs? Montrez-le à vos 
employés.

→ Si votre pompe est brisée, 
avez-vous le nom d’un plombier 
qui peut venir rapidement la 
réparer? Si oui, où se trouve ce 
numéro?

   Informez vos employés.

→ Est-ce qu’avoir deux pompes à 
eau pourraient être une solu  on 
économique pour vous? 

→ Est-ce que vous pouvez me" re en 
place une réserve d’eau tempo-
raire? Qu’u  liseriez-vous comme 
contenant pour faire une réserve 
d’eau temporaire? 

3.  Génératrice

→   Si elle est manuelle (tracteur), est-ce que la procédure à suivre pour la 
brancher et faire le contact est bien décrite et facile à exécuter? 

→   Où est le tracteur, et est-ce qu’il y a assez de diesel dans le réservoir pour 
le faire fonc  onner quelques heures? 

→   Est-ce que le point d’accès pour brancher la génératrice au bâ  ment est 
accessible en tout temps? 

→   Quel est le nom de l’électricien qui peut vous aider rapidement? Où se 
trouve son numéro de téléphone? 
(très important si le disjoncteur principal a disjoncté)

→   Avez-vous formé tous vos employés sur la procédure à suivre pour 
démarrer la génératrice de façon sécuritaire?

Afi n de prévenir les pannes d’électricité, voici quelques ques! ons 
per! nentes à se poser : 

→   Quel est le plan d’entre  en de votre génératrice?

→   Si la génératrice ne fonc  onne pas, avez-vous une procédure de rechange? 

→   Est-ce que vous vérifi ez l’état de votre génératrice toutes les semaines?

    Vérifi ez qu’en cas de coupure de courant, si la génératrice est automa-
  que, qu’elle redémarre toute seule.

    Testez votre génératrice toutes les semaines.

   Notez les entre  ens et les tests de génératrice dans un registre (certains 
éleveurs ont installé une lumière extérieure au bâ  ment pour indiquer 
que la génératrice est en marche et facilement visible à distance).

→   Est-ce que vous avez vérifi é que les branchements avec le système d’alarme 
sont en bon état? 

→   S’il y a une panne d’électricité, est-ce que la centrale sera bien avisée et vous 
informera rapidement? Testez le système de façon périodique.

   Important de revoir l’ordre d’appel des personnes sur la liste.

    Vérifi er si les numéros de téléphone sont à jour (les téléaver  sseurs ont 
disparu pour plusieurs). 

→   Si le signal est envoyé à la centrale d’alarme grâce à Internet, avez-vous une 
ba" erie qui prend le relais s’il manque de l’électricité? 

→   Avez-vous vérifi é la qualité des fi ls électriques?

→   Est-ce que les bras des disjoncteurs sont bien à leur place? 

→   Advenant une perte de courant électrique, est-ce qu’il y a des lumières de 
sécurité à ba" erie disponibles dans diff érentes sec  ons du bâ  ment pour 
aider à se diriger?

Autres mesures de préven! on

→   Informez vos employés sur tous ces points.

→   Assurez-vous que les ven  lateurs de chaque chambre sont ajustés sur diff é-
rents boi  ers de contrôle, perme" ant en tout temps d’avoir un minimum 
de ven  la  on si l’un d’eux est non fonc  onnel.

→   Assurez-vous d’avoir un bon contrôle de la vermine et des animaux sau-
vages, car ces derniers peuvent faire sauter les disjoncteurs.
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Advenant un incendie, que feriez-vous?

En cas d’incendie, il faut réagir vite, donc, vous devez vous prépa-
rer pour être toujours prêts. Les procédures à suivre devraient 
être le sujet d’une rencontre annuelle. 

→   Faites un plan pour indiquer où se trouvent 
les ex  ncteurs et informez-en tous vos employés. 

    De préférence, placer les ex  ncteurs près des panneaux 
électriques. Cependant, vous devez en avoir à d’autres 
endroits au cas où vous ne pourriez pas y avoir accès. 

    De préférence, si votre ex  ncteur est près du panneau 
électrique, mais qu’il advenait un incendie du panneau, 
avez-vous la possibilité de pouvoir prendre l’ex  ncteur? 
Vérifi er l’emplacement idéal pour l’accès à l’ex  ncteur. 

→   Vérifi er la qualité des ex  ncteurs : il y a des dates d’expira  on. 
Faites une vérifi ca  on régulière et notez-le dans un registre.

→   Pour le personnel

    Quel est le plan d’évacua  on de vos employés selon le 
bâ  ment aff ecté? 

    Où sont les sor  es rapides dans votre bâ  ment?

    Y a-t-il une fenêtre dans une chambre qui est facilement 
ouvrable pour sor  r? 

→   Pour les animaux 

    Quel est le plan d’évacua  on de vos porcs, si c’est 
possible? 

    Devriez-vous créer une sor  e rapide pour vous et vos 
porcs? 

    Si vous deviez envoyer vos porcs ailleurs, où les 
enverriez-vous? 

→   Pensez à d’autres solu  ons comme, avez-vous accès à un 
tracteur? Si oui, un mur d’arrêt de feu pourrait être érigé.

→   Avez-vous des aver  sseurs de fumée à des endroits straté-
giques dans vos bâ  ments?

Procédure sur Accesporc
Pour créer votre procédure d’urgence, ren-
dez-vous à www.accesporcqc.ca/nsphp/
portail/publications/pub_pres.php#sec-
  onlist414. Également, une procédure com-
plémentaire a été élaborée pour le 
fonc  onnement de la génératrice. Elle se 
trouve sur ce site Internet. Ce" e procédure 
complétera celle de l’EPC et perme" ra à vos 
employés de savoir comment fonc  onne la 
génératrice, quoi faire en situa  on d’ur-
gence et de noter les entre  ens. 

N’hésitez surtout pas à consulter les inter-
venants qui vous conseillent (vétérinaire, 
conseiller en agronomie, technicien, etc.) 
Les éleveurs qui ont vécu des situa  ons 
semblables peuvent aussi vous témoigner 
de leurs expériences. 

Ne pas oublier les assurances
Maintenant, les compagnies d’assurances 
ont aussi des exigences à respecter. Veuil-
lez les consulter ou les appeler pour vous 
informer sur leurs normes et sur vos res-

ponsabilités. La forma  on des employés 
est primordiale et ne doit surtout pas être 
négligée. Également, le service d’incendie 
de votre municipalité pourrait être invité à 
par  ciper, et cela pourrait perme" re aussi 
de leur faire connaître vos installa  ons. 

Il est indispensable d’être bien préparé 
pour assurer son bien-être et celui de ses 
porcs. Bien se préparer, c’est payant et 
judicieux! 
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BIEN ÊTRE ANIMAL
Marie-Pier Lachance, agr. M. Sc. conseillère en gestion de la qualité  mplachance@leseleveursdeporcs.quebec

Attention aux températures 
chaudes et humides
La chaleur et l’humidité seront bientôt de retour. Il ne faut pas oublier que, pour les porcs, la chaleur et 
l’humidité peuvent être synonymes d’inconfort. Il faut donc redoubler de vigilance et prendre les mesures 
nécessaires pour contrer la chaleur dans les véhicules.  Le transport est réglementé par le Règlement sur 
la santé des animaux de l'Agence canadienne d’inspec! on des aliments. Les recommanda! ons ci-dessous 
proviennent du Code de pra  ques recommandées pour le soin et la manipula  on des animaux de ferme – 
Transport et du Guide de référence sur la manipula  on et le bien-être des porcs durant le transport.

Voici la grille des mesures de préven  on 
à prendre par temps chaud et humide : 

 → Manipuler les animaux avec soin, car tout 
eff ort devient stressant et augmente les 
risques de coup de chaleur.

 → Reporter le transport des porcs souff rant 
du syndrome du porc stressé.

 → Réduire la densité de chargement selon 
la Charte de stress (Figure 1 et Tableau 1).

 → Fournir une ven! la! on suffi  sante en tout 
temps.

 → Observer a$ en! vement les condi! ons 
météorologiques et ajuster la ven! la! on 
en conséquence.

 → Transporter les animaux préférablement 
la nuit ou en début de ma! née.*

 → Éviter les périodes de conges! on intense 
de la circula! on.*

 → Ne pas sta! onner les véhicules chargés 
d’animaux en plein soleil.

 → Réduire au minimum la durée des arrêts 
pour prévenir l’accumula! on de chaleur 
dans le véhicule.

 → Si des gicleurs sont disponibles, les u! liser.

En cas de délai de déchargement à l’aba$ oir, res-
ter en contact avec le répar! teur de l’aba$ oir et 
con! nuer à rouler pour maintenir la ven! la! on.

* Certaines mesures peuvent être diffi  cilement mises 
en place comme transporter les animaux la nuit ou 
éviter les périodes de conges  on. L’important est 
que vous preniez des mesures pour respecter les 
règles en vigueur pour le transport des porcs.

Tableau 1 : Mesures de préven  on à prendre en fonc  on 
des indices de sécurité reliés à la température et à l’humidité

Indices de sécurité Mesures de prévention

ALERTE Charger 10 % moins de porcs que la densité recommandée* 

DANGER Charger 25 % moins de porcs que la densité recommandée* 
et eff ectuer le transport des animaux pendant la nuit

URGENCE
Reporter le transport à un moment où la température 

sera plus modérée, si possible

Source : Guide de référence sur la manipulation et le bien-être des porcs durant le transport (2013).

Comment utiliser la Charte de stress ?

S’il fait 29°C et un taux d’humidité de 70 % à l’extérieur, selon 
l’intersec! on entre l’humidité et la température, l’indice de sécu-
rité indique qu’il y a un DANGER. Il faudra donc charger 25 % 
moins de porcs dans les camions. Le transport doit également se 
faire de nuit lorsque les températures sont moins chaudes. 
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RESSOURCES HUMAINES
Sabrina Giard, agente aux communications | AGRIcarrières  sgiard@agricarrierrieres.qc.ca

Francisation gratuite en milieu 
de travail pour vos employés

Le programme AgriFrancisation, une initiative d’AGRIcarrières, est maintenant disponible 
partout au Québec pour tous les employeurs agricoles qui souhaitent offrir de la francisation à 
leurs employés. Les cours sont offerts directement sur les lieux de travail ou au domicile des 
travailleurs, et c’est gratuit! Le programme est financé par le ministère de l’Emploi, du Travail et 
de la Solidarité sociale.

AgriFrancisa  on s’adresse aux :

→ Résidents permanents
→ Citoyens canadiens
→ Travailleurs étrangers temporaires

L’objec  f du programme : Favoriser le main  en en emploi et la 
polyvalence de personnes parlant peu ou pas du tout le français.

Accompagnement gratuit et personnalisé en milieu de travail : 

→ Communica  on orale et écrite
→ Habiletés de calcul en français
→ Vocabulaire spécifi que lié à l’emploi
→ Compréhension des tâches

Dans le contexte actuel, le programme a été 
adapté pour qu’il soit off ert à distance, si pos-
sible, pour l’entreprise.

Vous souhaitez inscrire un travailleur ou avoir 
plus de renseignements sur le programme?

Contactez dès maintenant le Centre d’emploi 
agricole de votre région - emploiagricole.com. 

PCQP_2020-06-26_041_RH.indd   41PCQP_2020-06-26_041_RH.indd   41 20-06-03   12:4420-06-03   12:44



 42  Porc Québec Juin 2020

CDPQ
Johanne Nadeau, documentaliste | CDPQ  jnadeau@cdpq.ca

L’objec  f principal du projet est de documenter la 
vision ou les modalités existantes des ac  vités de 
préven  on, de prépara  on, d’interven  on et de 
rétablissement (PPIR) et élaborer un plan de ges  on 
en cas d’émergence d’une probléma  que de santé 
animale selon la réalité des fi lières du Québec, 
incluant les porcins, les bovins lai  ers, les bovins de 
boucherie, les ovins, les volailles et les dindons.

Ce projet est réalisé grâce à une aide fi nancière du 
ministère de l’Agriculture, des Pêcheries et de l’Ali-
menta  on du Québec et des divers partenaires des 
groupes de travail.

En raison des circonstances actuelles reliées à la COVID-19 et par souci de contribuer aux eff orts mis en place par le 
gouvernement pour freiner la propaga! on du virus, le CDPQ a pris la décision de ne pas tenir son assemblée générale 

annuelle en septembre prochain selon la formule habituelle. Par contre, notre équipe explore actuellement diff érentes 
solu! ons numériques afi n d’être en mesure de vous présenter l’état d’avancement de quelques-uns de nos travaux.

Restez à l’aff ût, nous vous communiquerons l’informa! on prochainement sur notre site internet (www.cdpq.ca).

Nouveaux projets en cours
Deux nouveaux projets s’ajoutent à ceux 

déjà annoncés en janvier dernier. Les voici en bref :

Documenter les activités 
de prévention, de prépara-
tion, d’intervention et de 

rétablissement (PPIR) en cas 
d’émergence d’un problème de 
santé animale au Québec

Amélioration du bien-être des porcelets 
en pouponnière par l’optimisation 
des conditions d’ambiance dans 

le climat québécois : un projet pilote

Principal objec  f du projet :  

Ce projet vise principalement à améliorer le bien-être des porcelets 
en pouponnière par l’op  misa  on des condi  ons d’ambiance hiver-
nales et es  vales.

Ce projet est fi nancé par l’entremise du Programme de développe-
ment sectoriel, en vertu du Partenariat canadien pour l’agriculture, 
entente conclue entre les gouvernements du Canada et du Québec, 
Groupe Robitaille, Maximus et le Centre de développement du porc 
du Québec.

N’hésitez pas à nous contacter pour en savoir plus, ou visitez notre 
site Internet, sec  on Recherche et développement/ Projets de 
recherche.
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Au moment d’écrire ces lignes, à la fi n avril, le chan  er de 
construc  on de la maternité a dû être en pause pendant 
quatre semaines en raison de la COVID-19. Cependant, le 
projet de construc  on avance bien de même que d’autres 
étapes importantes, notamment l’embauche du personnel, 
l’achat des animaux et bien sûr la planifi ca  on des premiers 
projets qui pourront être réalisés.  

Avec des équipements à la fi ne pointe, et un inventaire de 
600 truies produc  ves, le CDPQ off rira un environnement 
perme" ant de répondre aux divers besoins et enjeux des par-
tenaires ac  fs au sein de la fi lière porcine québécoise, que ce 
soit pour les ins  tu  ons de recherche et d’enseignement 
publiques ou les entreprises privées. En eff et, la régie d’éle-
vage se fera en bandes aux 4 semaines comportant chacune 
120 truies. Elle perme" ra la réalisa  on de plusieurs projets 
de R&D, menés parallèlement, à la condi  on qu’ils n’inter-
fèrent pas entre eux, en ayant toujours comme objec  f de 
mieux répondre aux besoins. Pour le CDPQ, il était important 
d’avoir un tel disposi  f expérimental afi n de fournir des résul-
tats sta  s  quement fi ables, et ce, dans un laps de temps adé-
quat pour l’u  lisa  on par les entreprises, car l’enjeu fi nal 
demeure l’améliora  on de la compé    vité et des connais-
sances du secteur porcin. 

Le CDPQ a sollicité les membres du Comité RDT afin de 
déterminer le rôle et la composition que pourrait avoir un 
comité de recherche lié à cette maternité. Nous souhai-
tons exercer une vigie pro-active pour bien répondre aux 
besoins de la filière et développer une approche pour que 
le choix des projets s’effectue en concertation des priori-
tés et des grandes orientations du secteur. Un document 
d’information sera également produit pour donner plus de 
détails sur les infrastructures disponibles et sur les moda-
lités pour y réaliser des projets.

Pour amorcer votre réfl exion pouvant conduire à des pro-
jets per  nents qui pourraient répondre à des probléma-

  ques importantes pour le secteur, nous vous invitons à 
consulter le « Guide sur les priorités de recherche dans le 
secteur porcin - Horizon 2024 », réalisé par les membres du 
Comité RDT, en consulta  on auprès de plus de 80 experts 
de la produc  on. Ce lui-ci est disponible sur notre site Inter-
net, sec  on Publica  ons et documents / Priorités R-D dans 
le secteur porcin h  p://www.cdpq.ca/Publica! ons-et-docu-
ments/Priorites-R-D-dans-le-secteur-porcin.aspx. 

Au début de 2021, nous aurons la chance d’avoir accès à 
de nouvelles infrastructures qui feront l’envie de plusieurs 
organisations à l’échelle canadienne. Nous devons être 
prêts à aller de l’avant avec des projets concrets, qui per-
mettront d’utiliser la maternité à son plein potentiel, et 
ce, au bénéfice de toute la filière porcine québécoise.

Cet article a suscité votre intérêt, vous avez des questions 
? Pour obtenir de l’information ou pour discuter de projets 
futurs réalisés à la maternité, vous pouvez contacter M. 
Francis Pouliot, chargé de projet pour la maternité et res-
ponsable du développement des affaires au CDPQ. N’hési-
tez pas à le rejoindre par courriel à fpouliot@cdpq.ca ou 
par téléphone au 581-998-3414. 

M aternité de recherche et de formation du CDPQ : 
début des travaux de construction!
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PORTIONS : 4
PRÉPARATION : 20 MINUTES 

CUISSON : 6 À 8 MINUTES
COUPE : PORC HACHÉ

NIVEAU DE DIFFICULTÉ : FACILE

ALLA  PARMIGIANA
BURGERS

Pour plus de plaisir : www.leporcduquebec.com

RECETTE

 INGRÉDIENTS ET PRÉPARATION

Ingrédients
454 g (1 lb) de porc du Québec haché
60 ml (¼ tasse) de fromage parmesan, râpé
30 ml (2 c. à table) de pâte de tomates
15 ml (1 c. à table) de basilic frais, haché
2,5 ml (½ c. à thé) de cassonade  
4 pains à hamburger aux graines de sésame 
2 champignons portobello, coupés en tranches 
de 1 cm (½ po) d’épaisseur
1 courgette, coupée en tranches de 
½ cm (¼ po) d’épaisseur dans le sens 
de la longueur
1 gousse d’ail, écrasée
15 ml (1 c. à table) d’huile d’olive
Sel et poivre du moulin, au goût
Sauce chili, au goût

Préparation
Préchauffer le barbecue à chaleur moyenne-élevée. Huiler la grille.
Dans un bol, mélanger le porc, le parmesan, la pâte de tomates, 
le basilic et la cassonade.
Avec les mains, façonner 4 galettes de 1 cm (½ po) d’épaisseur.
Faire griller les galettes sur le barbecue ou dans une poêle gril 
de 6 à 8 minutes en retournant à mi-cuisson 
à l’aide d’une spatule. Saler et poivrer.
Entre-temps, dans un bol, mélanger les légumes, l’ail et l’huile. 
Saler et poivrer. 
Griller les légumes sur le barbecue 
de 2 à 3 minutes en retournant à mi-cuisson. 
Réserver sur une assiette.
Griller les pains sur le barbecue. Répartir les galettes sur la base 
des pains. Garnir de légumes grillés et d’une sauce chili. 
Refermer avec le reste des pains et servir.

Valeurs nutritives (par portion) Choix sain
Calories   415 | Protéines (g) 30   | Lipides (g) 19 
Fibres (g)  19   | Glucides (g) 30   | Fibres (g) 3 
Sucres (g)  8     | Sodium (mg 694
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DE PORC ET D’AUTRE
Martin Archambault, rédacteur en chef du magazine Porc Québec  marchambault@leseleveursdeporcs.quebec

BIZARRE MAIS VRAI!

Une édi  on de la collec  on de livres Bizarre mais vrai! celle 
consacrée aux animaux et rapportant 300 faits renversants 
sur les animaux rapporte qu’on peut apprendre à un cochon 
à jouer à un jeu vidéo simple. Ils sont des animaux joueurs!

Comme quoi, ils sont intelligents les porcs….et surtout qu’ils 
aiment avoir du plaisir!

Un cochon mort a été lancé depuis un héli-
coptère en vol dans la piscine de la villa d’un 
entrepreneur en Uruguay avant de fi nir rô  . 
Une vidéo, devenue virale sur les réseaux 
sociaux, a montré un hélicoptère survolant la 
villa, puis la chute dans une pe  te piscine du 
corps d’un animal qui s’est révélé être un 
cochon mort, peut-on lire sur le site 
20minutes.fr.

L’étrange aff aire a fait l’objet d’une enquête. 
La procureure au dossier a recueilli le témoi-
gnage du propriétaire de la maison, un 
homme d’aff aires argen  n. Selon la procu-
reure, l’homme a déclaré qu’il « était chez lui 
avec sa famille » quand il a entendu « un 
vacarme ». En sortant, ils ont vu « un cochon 
dans la piscine. Ils l’ont ensuite re  ré, l’ont fait 
rô  r et ils l’ont mangé.

L’armée de l’air uruguayenne, qui contrôle les 
vols au-dessus de ce pays d’Amérique la  ne 
frontalier de l’Argen  ne, a annoncé dans un 
communiqué mener « une enquête afi n de 
recueillir tous les détails techniques du vol », 
après « le lancement d’un animal depuis un 
hélicoptère civil à José Ignacio ». L’enquête 
vise notamment à déterminer si un délit ou 
une viola  on du code de l’avia  on a été com-
mis. En pleine saison touris  que es  vale, l’af-
faire a fait le « buzz » sur les réseaux sociaux 
en Argen  ne et en Uruguay.

UN COCHON 
VENTILÉ PUIS ROTI

333 ALBUMS SUR LES TROIS 
PETITS COCHONS

Les 3 pe  ts cochons devaient être à la 
Bibliothèque du Léman du 3 mars au 3 
mai 2020. La théma  que de l’année à la 
Bibliothèque du Léman retenue était 
celle des contes. L’incroyable collec  on 
de Mme Brigi# e Roth devait y être expo-
sée : soit 333 albums qui tous narrent 
l’histoire des Trois pe  ts cochons, en ver-
sion classique ou détournée, en français 
ou en langue étrangère!

http://www.renens.ch/web/portrait/actual i tes/aff ichephp?menus_pages_
id=1&id=112&id_actus=650

UNE PENSÉE POUR LES AUTRES

Les cochons sont capables de faire preuve d’altruisme comme 
en témoigne l’histoire suivante. En 1998, en Pennsylvanie, lors-
qu’une femme a eu une crise cardiaque, le cochon nain vietna-
mien de sa fi lle a fi lé par la trappe pour chien dans la rue et 

s’est allongé en travers de la route. Quand enfi n un automobi-
liste a osé s’arrêter et ouvrir sa por  ère, le pe  t cochon l’a 
conduit auprès de la femme : il a appelé une ambulance et la 
femme a survécu.
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